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aux écoles qui saurhient le mieux le gaélique. Une de ces 

coupes vient d'être gagnée par une école de l'Uisier. 


rt :? Ë Fr 

u p{rervitauts dé sa malhon, 1 yousat 
vapeur ou l'automobile -poué vent tra: pq +4 ous "dé og à LL 
rvalller au salut des Aimesÿ cost à favait à phad Intetectuenle 7. 
bied qu'ils: ônt parcouru : vastes 1 Quel dsage Gil ‘de loûr raison 
prairies et {hanchi les paëses de nos désormais éveiliée? Quels metres de 
montagues: c'est en canvts d'écorce ‘douneralent its? Coitiptait4l pouf eg 
qu'ils ontitraversé nos gsands lacs; sauver sur les beaux 1lvtes de M. Co 
c'est à la belle étole ou dans lesfvin, ou sur les froids ralsonnéments 
hattes sordides des sauvages-qu'ils ün | de Gondtllac ot de #oh égole? 


civ 
attendu 


de 


3 À , à e: 
la démocratie est l'expression |. SSS ot d'a dd Ho 


— Une femme qui aime son muri, 
mais est prête À le donner à la jeune 
fille qu'il aime.” 


Et ces saints missionnaires. seit} ne. édition populaire < u Vicaire à 3 
bient avoir laissé quelque chose d'eut-|"o7ard, qu'ils déroreralent. ce . 
mêmes à ces lieux qui je&-ont vu trà avec avidité, ot que de surai pour où 
vailler, commé des fleurs qui commu Linea tony nes fortiaane?  : 
n t leur parfum à tout se qui lé pe 4 Charles Law 

lan ess cg SR am à, qui avaient passé Jétir vie à 


touche, et nous, qui leur avons vué- de: 
cédé, noùs éprouvous un charme in-ji2# çondamnés et les Hbérés, lui Ah. 


FRANCE ET VATICAN Ë n ; : À " au<dessous del ps ar pris lèur repos après leurs fournie: lil comme M: Cousin ‘iak-méme, qu : 
Un mauyais politicien de France, — cependant patriote, — Cong rés Eucharistique sn ES ME Va re À enr en ro Le dites % 


a dit l'anticlérica n'était pas un article d’exporta- 
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ce n'était pas un article de politique intérieure et que la|i Congrés Eucharistique internatio- 
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Crerar et Drury y ayänt fait la campa- 
gne, on & affirmé, en face de cet échec, que le parti des Pro- 
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et la cérémonie le plus impression- 
nente que Montréal alt jamais vué. 
Trois cent mille personnes assistèrent 
h la procession lorsque le Saint Sa 
crement fut porté-de l'Eglise Notre- 
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Veulles croire, bien cher. Monsel- W Saint-Bôaifacé La collecte va 2 
gneur, à 1on affectueux attachément. 


0. L. MATHIEU, 
Arch, de Hégina. 


202 —— 


saiect que l'athéisme était le 
pourvoyeur des bts. Pré 
qu'un jour viendrait 60 1 fa 
épuiser ses forces pour oblenir 1 
sription du nom sacré eù tête du 
gramme ‘de j'instru : 


1 savait qu'y a dans je 
moral comme das Je a ; 


logique, des e 

de la vie de l'histoire, | 
l'humanité se rnas ‘ À 
ecle-même et travaillait de toutes : 
forces à seïdétruire, - 

ue a main de ns 


de courts intervalles, 


sion et de la fôfce pour: 4 "# 
maiñtenir la soctété, 18e h 
source des . 


viriles et des éternelles in? ! 
és ae 
La .‘ 


2 Ce 72 
gAdr” céurra la “guignolée" jeudi 


pauvres 


sé 


titre onéreux et qui sé vous 


monde civil et politique du monde en- | son journal les 


HN n'ÿ a qu'un bonheur: le devoir: moderait puint: ils out mis leur . 
n'y « qu'une consolaiion: fe travail; | 787 sn8té, leur boënèur et leur 
Se Inersonnes… qui y prend intérêt. quil}y à,» qu'une jouissance: le beau. | 2068 Pour les” mroir: eéls lent 
no donne quère d'autre slimem à qon | pe dés: £ cher et 1] n'y « rieu à gugner à un 
esprit. est üne vittime toute ane) 4 marché—La Bruyère. : : 
’ LI 2 


M. Drury est au pouvoir, ils ont eu un peu plus de | n'eut pééiliou à cause de la guerre. 
etle fameux Règlement XVII ne leur a pas causé autant! 14 Pacifique Canadien, de concert [représentait le gouvernement 
nis que sous le régime jaune de Hearst. Si M. |aves 19 Société Française du Touris- en 5.0 
{use substantielle majorité au parleinent me, bfganise un pllerinage dous ls di- | Le Congrès de 1922 séra saus la di- 


| 


TM 


.. Sous les auspices de la société St-Jean-Bap fi n n | 


doi SE Ve Rd 


ARS PEER AL 
bn L nf ee DE à y? 


ri le D à D w 
à baut de ! 


tot une série de devoier Er 

ont auru le,courage de Les acco tous!) -* 
.  Pour.da: nieillesse, pour «eux qui Watten- hate. ? 
dent plus rierni.de ia viei-ceivremier de l'an est. trices, chassent tous’ 
Ja fête des: souvenirs: Hs contentent vel'éter. re À sur 
LA QE CE retrouvèrent dans le Temple, ausis qu 116! Pésoït de retour en er di rmoritent ‘dant 1922 Mises too Fépretes vus 
À us 5- see ve op sg les “jouf de l'an” passés, èt à chaque ubgehl - ‘frappe, Je vèus Hegel Sir do 
“A ME EE De 7 Îles intorrogeant; et tous cèux qui l'ex | qu'ils rencontrent sur la route de leur-pensée, : courage gt ranimer les généreuses flammes 
: Emploi du du em [rendaient sarier étaient dans Pédi- | ils donnént un regret etsune prière. Pour eux de hotre. déponement. Je vous souhaîte un 


pas FésiRter aux” 
de ha} faire” qui les guettent; ils: ne 
savent pañ. vouloir. Ë 


' 


Je épargnera 
Drop trarsm 
[Comment travailler s 
Mdr er Alaanet à {e} Ne:as fihéénier à | féarter de 
bte dé es faire résistér victérieuse |! hamtalhss sie 


CAES ration de se sageëse ke: dè ses fépon- |}, nouveau n'avporte souvent: que des rides «coeur plein de Yitié pour les malheureux afin _ ‘Sox toitutiont mauvais ‘Len ex 
ME rap gs - ter en han pas de N à Ge 
de Aux jeunes mères ; pv hrs eu ga oh eq de plüs et plus de cheveux blarics. | que donnant votre. sympathie et vos dons; ces nt? *- 4% ve, (seul Aux prises Avec elle;  ;: 


‘15° Ne pas amollir l'enfant par 
# qu'il se 18vo ‘tôt, 
16 Soi pas trop 


; . soient enregistrées là-haut pour élre |: tes y r 

Un des vices de notre: époque, c'es | Mon fils, i dvis de Le “Jour de l'An”, c'est la fétérde lu Ja- ‘imôênes NE Es 0 atéchéten 
Lo in plupart ‘des: Jeunes: mères nc | 1s sorte avec nous? Voyez votre pare |'mtflle. Cette fête la ranime, la réchauffe et la uñe source de bénédiclions sur vous et 175 morale qui prépare eetto force de vo Live à res ma re" 
Meonaktérent trop souyent lbur enfant | qui vous cherchait, “aimsl que moi, tout | bénit. En se réunissant, ses membres se ‘se  Vôtres. N tot 3 Mg lonté. 


' audetheht vêtu en hiver: de hr né boit 
ci que coiwme une petite prapée, seu eifités.: H leur répuhidit: Pourquoi i s Nôüs € vision gts: * 3 
À  tieeres supérieure aux aut ox. tent plus fortement unis. La concorde @t li... 1) 5 ae GERTRUDE. pr = 


cotatilé de 

’ , , : hs > : PPT “AE ie ne AE ré RE  Vatelques $ mn ‘Süivaits rt can rex qu 
me cherchiezvous? Ne saviozvous | v F5 £ — rra ‘et un mot, 
deal and, 2 rene en, qu'elle | sas que je dois m'occuper de e qui re- |. en = - — : —— ou d'idées des Fe fe er oo Joe ve 2 mn 
| cuRR. qu' Mes #0n | zurde le seryice de mon Père? Mais |jos deux époux connurent en pers am ect: dont la ue être dure. L'éduontion 1phy- 
sb comme d'un. charmant joujou kits ne comprirent pas cee parole. Il} maison, - dont les mains de. ‘feinine Bien savoir et bien dir t'éstadire le: profit, n'est pas &e bien | gl Ne br ésérebr eur la conduite sde in être ainsi un exéeljent-fac- 
Lara Te ‘ses mentillesses, ra | jartit ensuite aver feux pour se ren-|gvaient fait un nid d'afffour, la quiétu- écrire, maïs de beaucoup écrire, n'fnr| des enfan ph pur : ee pins 26 X! teur do l'éducation morale: le malade 
1 sus petits mots” innocents, | dre à Nazareth, et fl leur était soumis. | Je douce et parfumée dés êtres-qui se rte sur quel, sujêt, N'importe : tôt nr et tatilionne: ieur parer | à: à moins de force de: volonté que le 
des chefs-d'oeuvre d'esprit. — | Or sa mère conservaif dans son coeur chérissent; mais survinit Je maudit font, et qui, travaillant à "a toise, | Pre® oh mg cor plie: blé poftaht} * * fa, 
n-éét si heureux d'avoir ‘un enfant | le souvenir de toutes ces choses Et peus d'août catastrophique, N:4. croiralent ‘se faire tôrt de “consacrer m0 “a nord 3 harger dé AE) Uncourager ses premières ini 
A aies «6 l'esprit! - = D'abord ce | Jésus croissait én sagiesé, en ‘ge æt : Médecin, %e :mari-partit'lle iprémier een à Wur oeuvre, rer tr c M Ne pas im ponoi dde Le tiatives: done me pas multiplier les - 
a prouve die Ton en à solmême, -- l'on grâces, es drom Dieu et devant los out 46 la môbilisation, et fut tué dans pr 8 ve os «de wi. pe Voivute! dada Vital ous, : ordres ni surtout les. défouses. L'en- 
Yhdet enlan, dout nuire jeune femme | bombes, fe Mes prémitéré: mois: et lorsqu'on vint #é; rh tetran 4 agn, ALT der ad onfant à Uparte a A D ltdut” qui ve borné à: être docile: aux 
ee Une. espèce d'idole, lui prend tout mers Ga dharoire lui annoncér Ta’triste nouvelle; la jeuno gets; cotbister q 


Étudions: MY sommes assurés -'e 
n'eñtrepréfiüre pas’/tn truvdil stéilie. 
Si nos labeurs né noué sServént point 
devant les hommes, ils nous soryitbh 
dévant-Dien:. Aoi-bas, ‘ls nous révéic: 
ront mieux sx gloire; dûpé Te cidl/ ils 
seront l'objet des per ri matt 


ordres et aux ares béta ‘À 
seb rissables... : naguère” s’efforçait ‘de renfermer en | Me 1! leur plait; avoir son, toutefois, 
Rp non pour l'employer_a1 : SM: :: _Îemme e'écroulf avec ‘un: grand -eri; g +|rité rep e par, ses parenté, 
à RAbAaTre-pML Cle; mas pou PENSÉES quand cle reprit connaissance; sn fui-| VOIR notes; sie durée 7 sc ue phrang-oe qu'on aurait dit en doux | de le avértir au préalable des cap |" eV tsbue: doit L 


tion; voilà, dans l'emploi de nos jours 
et de/nos yeilles, la grande part faito 


l'équiles,: ur CAN ac- 
quises, des pr > rassemblés: est: 


cé éssez? mont “Le temps vû ous 


séquences dé Jeu bre détérmina: 


Là télayer en benücoup'de ÿi- 
nas he À merite 16 capriee 


gés ce qui pourrait sé dire en hqu de 
lets. à ALT LES cg à 


: Dieu! veut qgité nous | AYONS : plus de 


vivurmenter le plus souvent, pour LE ZT Qu à som avait sombré dans la douleur, et 
1l'asabier do. toilettes ridicules, 01 “RC x quelques jours plus tard on Son Vin 

: «pour ‘tül apprendre initié petites singe" t"DrAr, "envoi app ame à Wanure, f'alterner, :? TE RO 4 | 
ui parattront improïisées qéand. |eru suffire à sa bonté qu'en vous pré-| Les mois, les anncës rouges passe 


rivér à s'obéir à ‘tul-m Mie 
|qu'ane vropuision venue :du 


et TL er à. De 


| ea! deréut les étrangers, la geutille ma |parant, sour berceau, le coeur d'onc | sure villu du Bonheur; @és6r. i Fcoñselence et'pius d'ééard pour rs | 1à tas dun ÿ in frère, le |0® 202 Propre Mouvement ist applau: 
4 itté, dévrà jouer son rôle,. pou: | mère.-—Lacordaire. mais la maison vide:-et, wir jour, de: on rer Serre inpose Æ 4 ent Der Matières que nous traltons:  Pépoi: am ils dr un méséihé à yn dissons Ê ses prelniërs efforts ; M 
| 14-plus grande foire de sa mère. Oe 2e soldats héspitalités "par 1à visitèrerit ss tairés ‘dela vérité, nôus la tranirions Ch) Avoït recours aux 


[petits où grands, forts où faibles; tra 
vailler Sbloh nos “moyéns à :rétabilr 
déséquilibrées, qu quigisent tout à fait 
na jé 

‘Part cés res, en est Wine; ba- 
tre toutes, à laquelle i1 faut que nous 
nous efforcions de remédier: c'est 1x 


‘ani, doi: fiter, dns’ li ténuer de a 
maison, -une Attribution Men chouneggs 


”b: eh Mont. ‘pas jouer avec leurs en 
sex tiuts, Axa ÿe recommande aux jeut 


champ ‘de meige où nos pas s'hopri- 
D'UN 1 uat à is de | went sens inisser de soulllure— Mme | Péeiemt Milement, exil tour D 


de la cave èt d'ilhtatlteent au mieux dun: 
Swetchine. Î dire. Des gens de l'endrôit firent 


4 a a 
aux pratiques réligiguves pour "amène 
l'entant & l'effort personnel gt au va- 
érifice: pour l'habituer-à 56 dét 

her nün "d'après ‘le plaisir, mais d'a- 
À mi lé’ devoir; d'est lé moyen par 
excéllénce ; : un jeund enfant ‘est ca- 


en quélque softé 4 notis: l'éxposdis 
au milfeu dU méôénte ban ?#fatot ie. VA 
tant de’ choses de l'ordré Anténbttuel So 

“e “ Do dont fe dev -7 +4 {d) téménér: h'fétre a 
et wioral, atjanrd'hul misérabléient | à «hisds Qu'il m'afme pas et à 
dignement dtrubiéé de hailfüns. qui 


à tenir de choses qu'il afimé: Pa le 
ne serviratent qu'à excher la risée de giaud nloyéti: il faut miafitentr aînsi 


e’ notre vie soit pure comic tn 
pi démeiré'abañdôénnée, qu'ils ie res: 


LES ne. propreté, que souvent les domestiques rÿ de même, ét l'unm-d'entre eut!’ trou: 


oi font, fort mal, et qui importe beau- RL — vant le piano:-ce son goût, l'emporta. 


. wieoup À leur sañté:, puis, de présider à Ce tuf comme uh 'sigsal. ses ennemis, DÉS vivante 1à lacuns” de" Plort : L'ob. pable d'âfes de volonté vraiment :16- 
Ë É 1 « CL] 
ex leurs repas, qui op souvent encor: RECE TTES Le lendemain, ce. fut 1e lit püté Jet + au'-Inngegs. te ee * | -Comme nous-gevons nous appliquer |fant qui ne'sat pas'te privée: iédaiot roïques, :rfen. Sue." hour; faire plaisir 
sp sont ponts aux soins. des bonnes autres meubles, tableaux, machine à tué le style ef, pour ainsi dire, Ja au gs Jésus”. 


2uLuourriwes ou gouvernantes, chargés : 
d métatmet dé leurs enfants. LE: “Cookiss” au éhocplat 
be qu'elles ne croient pus quo ces petits | Ingrédients. — % iiase de beurre 
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au lieu d'une belle-fille, de ses prôpre 
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de ces-mémoires qu'il voulait faire pu 
blier atec ane préface et des commen- 
tairea-de-lui. Pour ce travail, Valderez 
lui-était; paraît-il, indispensable, aucun | *Perçu seulement dé loin au cours # J BARK CR 
doses secrétaires ne sachant comme |5*5 Séjours à Arniélies, le trouva ei! W: Je L: | 
[différent de éà qu'il pensait, 4f'at- — | 


mable et si sérieux que, du coup, Elie! 
m|gägna un adinitatéur de plis: Entrepreneur . ge pompes furèbrés €. 


de compilinents à Väldérés! Je + ete eitiat à htc ONIFAC A 
— H est impossibiy-que vous n'at- embaumeur catholique préviens qu'éfle fes fétoif #ats: autit et mielne as bonne volonté-que soù Î PLOMBERIE POUR LA NL €, 
riviez pas à vous entendre avec: li, Dane un dietriet résidentiel | plaisir: e * mat ne Vatinerait. jamaid: Mais. telle À CHAUFFAGE A EAU CHAUDE, VAP! 
Badame M 4 _- : ee: 2” 4 F a : FT ; \ 
. déclarat-il à Valderes en CHAPELLE MORTUAIRE PRIVES- Aussi modeste que’ belle, alors? la druiture de-sa propre nature * +! COUVERTURES EN, TQLE L 


revoyant peu après. Qu'il ait-eu 
torts envers sà premibre femiié, eff. 7: 


vers sa fille, envers vous aussi, f#! 3 MONET PU "ES 
Coin Broadway et Donald 


ne lp uie pas.-. Mais cette L 45 
LT 


C'est parfuté, ef {u es uñ hedfeux-môr-qu'olle ne songesit pas oucore à l'ac-| 

tel, Mais voilà due nièce qdé toûs ak louser de perfidie, d'autant moluer que 
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bre, il n'est | ceux qu 


Paques le pays re-|et non 


politique. En 1912, lors | jour, désavoueraien 


d'une bataille électürale mémotable, je ;ies complaisances d'où pouvait et | 


vert." Or, nous d'avons jamais- été 


D'où nous vient notre victoire 


aussi avides d'ordre et de liberté Du bon sens du peuple belge, sans 
qu'aujourd'hui, après cinq années de | doute, répond Son Eminence. -Et fi 
régime allemand et deux ans et demi | est robuste ‘le bon sens des Belges. 
de régime soctaliste. Cette aspiration | Mais pourquoi ce bon sens “n'at-!l 
d'un peuple ne sera pas déçue, mais | pas fait un accueil plus chaud à des 
{1 faut que ce peuple, conséquent jus-| hommes politiques d'un parti adverse 
aqd'ad bout avec lui-mêtne, confirme | qui s'offraient à lui, avec un éclat in- 
sa confiance à la drokte catholique en | accoutumé, comme Jes seuls capables 
lui rendant le pouvoir. LA de sauver à la fois l'ordre public et ta 
. + » sécurité militaire menacés, ‘disaient- 
| Les élections provinciales en Belgi-|fîs, par les extrémistes de droite au- 
que sont d'une importance spéciale. | tant que,par les extrémistes de gau- 
per cn ne conviendrait pas de les com-|che”? 41 s'agit là des libéraux. 

r aux pe 1 françaises pour ci te cardinal “voit apparaître la 
les de Nos conseil-| main toute-puissante de Celui qui, 
lors provinetaux, élus directement par | malgré nos écarts et nos divisions a 
le suffrage universel, choisissent dans'| éu pitié de nous: “Roec mutatio dex- 
leur assemblée un groupe de “dépu- | terse Exceisi...” 


‘tés permänents". Ceüx<i sont char- 
_ dé l'administration de la provin- 
, sous In présidence du Qop peur. 
sole pêr 1e roi. : 
Noë conseillers provinciaux die 


aussi tné’partle du Sénat. Une récen- |. 


te loi les oblige à faire ces élections 
en tenant rigoureusement compte de 
la forte proportidhnelte des partis. 

Les Consetts provinciaux sont élus 

ppper six ans, Dans les provinces de 
Namur et de Luxembourg et dans les 
deux Filañdres, la droite à la majorité 

, Dans les autres provinces, 

TE pd des dernières élections, 
nos amis ont eu de forts contingents 
d'élus nouveaux. 

8. Em. le cardinal Mercier et le 

triomphe catholique . 

Le cardipatMercier a adressé à tous 
ses fidèles, le dimanche 4 décembre, 
use tettre pastorale qui a été univer- 
sellement fémarquée. 

Notre primat tire la haute leçon 
des élections. qui viennent d'avoir 
lieu. Je me félicite d'avoir attendu, 
avant d'envoyer ce billet à la “Croix”, 
car nulle aphréciation n'atteindra ja- 
mais l'objectivité et l'élévation de ces 
lignes du cardinal: - 

“L'année qui s'achève fut pour la 
Beigique üne grande année. 

“Elle s'ouvrit dans l'angoisse, elle 
s'achève duhs l'apaisement 

“Des élections politiques s'annon- 
çaient, qui devaient, coup sur coup, li- 
vrer no$ c@bIDuNES, nos provinces, le 
pays entidf aux luttes des partis, à 
l'antagonisme des classes sociales, aux 
déchirements de deux races, appelées 
cependant, par uné tradition flusieurs 
{ots séculaire, par ieur intérêt écono- 
mique, par des affections profondes, à 
vivre d'une vie comrune dans la fra- 

| ternité et l'entraide. 

“Jusqu'à la veille des scrutins, l'in- 

Afictude tut poignante. 
“Les hommes soucieux de l'ordre 


\caux. Elle sera ignorée 


Et Son Eminence rappelle tout ce 
que la Belgique doit à Dieu depuis 
1914, année où comméènça le châti- 
ment des nations oublieuses de Dieu: 
son héroïsme qui lui rendit la liberté. 
Et voici qu'au point de vue natio- 
nal et social nous sommes à nouveau 
épargnés., Grâces soient rendues à 


Dieu si nous avons eu la surprise}: 


joyeuse de voir les “succès inespérés 
de la Belgique, encore ét toujours ca- 
tholique”. 

Le cardinal rappelle tous les patro- 
mages qui doivent nous avoir valu no- 
tre victoire: celui de saint Joseph, 
patron de la Belgique et de l'Eglise 
universelle; celui de la Sainte Vierge, 
médiatrice de toutes les grâces, reine 
de la paix, couronnée par le primat 
en dès cérémonies inoubliables; celut 
de saiat Jean Berchmans, le modèle 
de yotre jeunesse. 

Enfin fl y a, à la base de nos succès, 
la prière, “engin de guerre dont les 
incroyants ne soupçonnent même pas 
l'existence”. 

Que la his sels aux en- 
soignements de l'Evangile et tous 
nouveaux fléaux seront écartés. 

En harmonie avec cet entretien pa- 
ternel, le cardinal Mercier invite son 
peuple à manifester publiquement sa 
reconnaissance de 8 décembre, jour 
où il prescrit une messe et un salut 
solennels, avec la splendeur des plus 
beaux jours. 

*, * 

Cette lettre du cardinal sera &iver- 
sement commentée par les anticléri- 
volontaire- 
mept des faux prophètes, des ‘’magis- 
ters” qui ont jusqu'ici abusé de là dis- 
crétion de Son Eminence pour. la 
remplacer et dicter aux catholiques 
et à leurs pasteurs leurs directives 
de primaires arrivistes. 


Maintenant que cette grande voix a 


EU 


public, les citoyens qui mettaient au dominé les petites rumeurs, thacun 


premier plan le respect de l'autorité, 
ta discipline des moeurs, l'unité de la 
patrie, la sauvegarde du haut renom 
que la Belgique a conquis dans le 
monde par son abfégation et son hé- 
roïsme à l'heure la plus tragique de 


son histoire, semblaient atier aux ur-; 
ues par deyoir plus que par intérêt, | dans lesquelles il se produit n'indi- 
résigués à Gl'bencc que ox dévisions } quaient pas qu'il est d'origine révolu- 
intestines et les espoirs qu'elles ins- kignpaire. 


piraient à Tadversaire rendaient ap- 
paretbment inémifwble. 

“Nos (roupes marchaient sans dis- 
ciplise; des bataillons tiraient sur 
leurs codipéghons d'armes. 


là mort pour 


retrouvera sa voie et l'armée catholi- 
que refera ainsi son unité. 
“Une grève de guerre sociale” 
Bruxelles connaît, depuis deux se- 
maines, la grève des tramways. Je 
ne vous parlerais pas de ce conflit so- 
ctal si sa nature et les conjonctures 


Un sangpatrie (rançais, condamné 
“avoir inangé son capi- 
taine”, est l'âme de cette grève :w- 
populaire et désastreuse. 
Sommes-nous devant une manoeu- 


“Qui n'eût pensé mélancoliquement | Le destinée à peser sur la constitu- 


à la parole du Christ: “Une cité divi- 


tion du Cabinet? Les révolutionnai- 


. contre eklemême ne peut subsis-|.e, cherchent-ils à faire reprendre ln 


ter?" 

“Nuës eussions voulu élever la voix. 
Mais dés esprits surexcités nous eus- 
sent-ils cmpris? Ne nous eûton pas 
tak griel,d'une part, d'attiser les dis- 

rordes, d'âutre part, d'obéir à des pré- 


concession des tramways par l'Etat, 
de façon à unifier les transports. et 
surtout les Syndicats? On présume 
de la force que retirerait d'uhe telle 
organisation un parti qui tiendrait 
dans ses mains la puissante machine 
des moyens de transport. 

Nous pouvons supposer les deux, 
sans grand risque de nous tromper. 

La vérité nous oblige à dire que 
d'opinion publique & éventé le piège 
et qu'elle jugerait sévèrement les g'u- 
vernants qui œangueraiput de’ clatr- 


Ï 


trace. ‘Depuis douze ans je me porte 
À merveille, et j'estime en être rede- 
vable au ‘‘Fruit-a-tives'”, J'en prends 
de ous 

Madame CLARA SLOAT. 

k 50e la boîte, 6 pour $2.50. Boîte 
d'essai : 250. Chez les marchands ou 
expédié par la poste sans. frais par 
Fruit-a-tives, Limitée, à Ottawa. 


En attendant le public souffre. Il 
s'organise, comme à Paris, en s'en 
rôlant dans l'union civique. Nos élè- 
ves de Polytechnique ée Bruxelles et 
de Louvain sont devenus des watt- 


men ‘très + aq 11 apparaît que 
cette a maté la grève, 
Le gouvérnement de demain. - 

Nous sommes toujours soùs le ré- 
gime ancien: un gouvernement moitié 
amputé, moitié démissionnaire. 

À la fin dé cette semaine nous au- 
rons un nouveau Cabinet, 

On.envisage toutes les éventualités: 
bloc catholico-libéral, gi: ou gou- 
vernement d'affaires, 

C'est le parti libéral qui complique 
la solution. Ce parti bourgeois est un 
poids, mort et. engombrant. Sans sou- 
ci de la. charité, et. de. la justice il 
n'ést pas dévoué aux réformes socia- 
les. Radica] doctrinaire, il est l'enne- 
mi fagouche de nos libertés religieu- 
ses. Je crois encore qu'il s'adlierait 
plus volontiers aw:-parti. socialiste 
qu'aux groupes de de -droite. 

Nous assistons, grâce à eux, à ce 
jeu de balançoire: Hs se laissent al- 
ler à la majorité anticollectiviste, à 14 
majorité  anticléricale. Evidemment 
ils sont de ces deux majorités là. 

Dépités de leur défaite électorale 
ils essayeront de faire payer au pays 
leurs espérances déçues en machinant 
des difficuités à la constitution du 
gouvernement. 

Nous croyons savoir que le droite 
ne supportera pas des offres de mar- 
chandage et qu'elle prendra toutes 
ses responsabilités. Le public catho- 
lique lui en fait un devoir, de même 
qu'il lui ordonne de reprendre le par- 
tefeuille de l'Instruction publique si 
inconsidérément abandonné. 

Attendons la constitution définitive 
du Sénat pour méttre en avant des 
programmes et des noms. : 


E. M. 
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L'INDE CONTRE L'ANGLETERRE 


600 policiers de Calcutta résignent 
leur poste. 


« 

wasurton 27 déc. - D'après une 
lettre çue ici aujourd'hui par M. 
S. N. Ghose, représentant dans ce 
pays du mouvement d'indépendance 
dans l'Ind), cinq cents agents de police 
de Calcutta, naturels du pays, ont 
récemment envoyé leur démission 
après avoir juré à une assemblée na- 
tionaliste “de n'apporter aucun retard 
à rompre toutes relations avec le gou- 
vernemem'. M. Ghose dit que les rap- 
ports qu'il a reçus indiquent “des dé- 
missions eù masse” par la police, ia- 
digène dans toutes les grandes villes. 

Des 294,000 troupes indigènes de 
l'inde, il affirme que ‘‘des milliers se 
sont secrètement enrôlées dans le 
corps de volontaires nationaux et. dé- 
serteront les rangs dritanniques, em- 
portant leurs armes et leurs muni- 
tions à un signal donné, probablement 
au début de la semaine prochaine.” 


Lo em —— 


LES TROUBLES DE 
L'ANGLETERRE 


Les Egyptiens sont décidés à obtenir 
leur indépendance, même au prix 
de la guerre. 


— 


Le, Caire, 27 déc. — Le mouvement 


faire droit aux demandes de l'Egypte. 
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| Heures de consultations: 2 à 6. 
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UN BEL EXEMPLE DE VIGILANCE 
PASTORALE 


REGINA SASKATCHEWAN 
Mgr Bitter, vica -apostblique de Suè- 
de, proteste la façon indigne | ap Û 
dont l'Eglise Catholique est traité MIEL PUR A VENDRE M0 - mme es 
dans les manuels d'histoire de son ra D UC & ROY 


pays De node à AVOCATS ET NOTAIRES 


LA MAISON: SAINT-JOSEPH, 
OTTERBURNE, MAN. 


Stockholm, W — Mgr Bitter, vicaire 
apostolique de Suède, vient de donner 
un bel exemple de sa vigilance pas- 
torale, en adressant ä‘e-direction de 
l'instruction publique en Suède, un 
mémoiée très intéressant pour protes- 


Téléphone A 1585 
201-206 ED. SOMERSET, WINNIPRS 


W.Boston Towers A.-A. Prud'homme 


Avocat de Mani- BA. 
toba et tario 


BOURBONNIERE & FILS 


À “Le bon charbon fait les 


7os, sort MeCALLUM HILL 


Îter contre la façon indigne dont les 


manuels d'histoire en usage dans les 
écoles officiehes, du paÿs. Le ‘prélat 
en appelle à une ordonnance royale du 
21 octobre 1919, coné 
ment scolaire, ordonnance qui enjoint 
au corps enseignant d'éviter noel C 

semen tout ce qui pourrait b} ‘blesser 
la PRTSAN de consclance où lès 6ôn- 
victions religieuses de, leurs élèves. 
Ce principe semble être resté jusqu'ici 
lettre morte, à en juger d'après la 
façon dont on représente la doctrine 
et les pratiques de l'Eglise catholique. 

Citarf. toute une. série d'extraits. 


des manuels officiels, qu'on dirait d'un |‘ 
autre âge, Mgr Bitter énumère, en les | 


réfutant, quelques-unes des erreurs les 
plus grossières au sujet de la dévo- 
tion à la Sainte Vierge et aux Saints, 
des indulgences, de la morale des Jé- 
suites, etc. 

Dans des termes aussi dignes qu'é-| 
vergiques, le vicaire apostolique pro- 
teste au nom de la minorité cathol- 
que, au nom aussi de la vérité et de la 
justice, contre ces accusations énon- 
cées sans preuve aucuse, mille fois 
réfutées et cependant toujours ensei- 
gnées, acceptées aveuglément par les 
masses et trop souvent même par les 


Le plus tot que vous les soignez, le 
plus vous épargnez 


“A  SUR-SHOT” 
Supprime vers et larves 


En garde contre les imitations — La 
marque de commerce ci-dessus 
vous protège 


Des millters et des milliers de fer- 
miers ont appris la valeur de “A Sur- 
Shot” et comprennent l'importance de 
traiter leurs bêtes immédiatement 
après l'arrivée des froids. 11 est alors 
Plus difficile sans doute de démontrer 
l'efficacité de notre remède, car ces 
vers sont encore très petits, surtout 
si on les compare à ce qu'ils seront 
quand ils auront vécu des mois et au- 
ront profité en se nourrissant des jus 


t l'enseigne. | 


Towers & Frulhonme 


242, ED. 'SOMERSET} WINNIPEG' 
Te élépnone: ‘A Ledll sr: 


À l'agence où l'on 
oyageure, » genes à l'agence 00 les 


HART TUES 


ME. BABOURIN 


Agent dé change. 1 d'argent dans 
"anse de 
ets de voyages L 


1351—Hés. N 1305 


BOULANGERIE BELGE 


/ 
Saint-Boniface, Man. — Tél. N 1651 


Essayez notre pain et vous serez 
convaincu de la qualité 


Maisons h + campagne et opumunss- : 


demandez nos pr 
Expédition rupide et rude rt 


| Academie Ste-Marie | 


Cresceniwood, Winnipeg, Man, 


Sous la direction des Soeurs 
du Saint-Nom de Jésus et Marie 
et par!nitemont équipé pour tous 
les travaux de collège. Cours de 
professorat une spécialité, Mu- 
sique, dessin et peinture ensel- 
&gnés avec soin et selon les der- 
nières méthodes. Exercices d'é- 
locution et de diction sous la di- 
rection d'experts. 

Demandez des renseignements 


Soeur Supérieure 


E L BOUVERON 


La seule maison française de Winni- 
peg, pour les travaux de pein- 
ture, décoration, tapiese- 
rie, verre, etc. 


662, rûé Agnès, Winnipeg 
Tél N 7146 


DR E.T. ETSELL 


MEDECIN ET 


de l'estomac de leur infortunée et| 


souffrante victime. 


Pourquoi laisser votre bête souffrir 
et gaspiller de la nourriture quand 
vous pouvez supprimer VERS et LAR- 
VES avec use dose de “A Sur-hot” à 


nationaliste égyptien a été la cause de pe. 
Caire. où un groupe d'étudiants a. en s 


Suite 9, Eciñce Le: Lominion Bank 
Coin Taché et Maricn, Norwood, Man. 


TéL N 100$ 
Hecureë de buresu: 3 à 6 p.m. 
Ce docteur parle français 


‘14 


0, LE promet, mé t-Bontinee, “Man 


SAINTE ROSE ou pu LAC, MAN. 
cercuells venant de 


avons des 
et nous en faisons sur 
Tous les prix, 


_DR J.-J, TRUDEL 
des hôpitaux de Paris et de New-York 
Spécialité: 


mA tr yeux, oreilles, nes et 
‘de Consultations: RRR 


Bureau: 702, Édifice Gréat West Por | 
manent-—356, 


rue Main, Winnipeg 


La Téléphone A 7249 
Albert Dubuc . Henri Lacerte 
‘Magistrat à Avocat de Mani- 
St-Bouitace toba et Québec 


DUBUC & LACERTE 
AVOCATS ET NOTAIRES 


Bureau, 701, 702, 703 et 704, EDIFICE 
NOTRE DAME INVESTMENT 
Téléphone: N 8471 
nn 
. Téléphone N 1778 
N. PIROTTON 
MONUMENTS FUNERAIRES 
Statues de tout genre 
Couronnes en perles 
135 ét 141, rue Dubuc,, Saint-Boniface 
ge 
dd 
JA, Maëphee . Couneel: 
Tél. A ra.780 


COUNSELL & MACPHER | 


ASSURANCES 
de tous genres 
EDIFICE McGREEVY 
258 Ave Portage Winnipeg, Man 


| 


Touies les maladies des ligue traites 
scientifiquement. Pieds eville 
faible et callosités sous Îles “Flods ué- 
ries-avec l'aide de gers FA its 
d'après vos pieds. 


Dr. J. À. SEGUIN 
in Ja RAT +, WiNNirma 


Pen eg du D + 


ALEXANDRE GELINAS 


Avocat — Notaire, 
LE PAS MANITOBA 


de supports 1 


Dr N.-A LAURENDEAU 


DES HOPITAUX DE LEW-YORK 
tté: Chirurgie et 


la femme 
HEURES DE CORRALTATIONS 


‘plais d'énitte Lo Te 


Visite à 
Bureau et résidence: 83 rue Ritshot 
Tél. N 1288 Saint-Bonif 


| Conètruction de taut genté | 

Die à dé uns MR à 
Téléphone N 1847 : 

19, DESAUTELS, SAINTSONIPAGS 


amis fidèles’ 

Livré partout 
McCullough & Sons 
Tél F Fort Rouge 741 


ne rue Le y 


# 


DR Georges-M. LaPLEORE 
MEDECINICHIRURGIEN 


Bureau: 607, Edifice Grost Welt. 
ie» 4e" ane En gr 


sie NN 


Heures ae Mn Sn "7 Dueu TL 2 an rte ‘à 


Dr LD. COLLIN 
MR 
LR Main 17. 7 


sPECIALITE: . 
79 AV. PROVENCHER, FACE 


DR. M F, BENNETT 
DENTISTR 

SUITE 3, EDIFICE LANDEN 
151 RUE MARION, 
° CR pecraus PFARLS FRAC 


Heures de bureau 
204 138m 3 à 330 gm—138 pm 


DR. JONSAS 
DENTISTE 
De l'Université Northwostérs de OS 
cago, sollicita 1a clientéle cana- 
dienne-française. , 
es MDLFICE SOMERSET, WINNWIFRO 
‘Tél À 9261 ; 


HOTEL FRONTENAC 


Seul hôtel canadienfrançais 

à: Winnipeg 
Bien tenu. Coufortable pour ia famille  * 
Salle à diner: repas, 36 sous 


Prix modérés: $100 en 
161, AUE NOTRE.DAMEEST 


no, propriétaire 


; 


an Eoirice COMERSET, WINNIPÉS ; 
5 Téléphone. A.6568 + 
anne nee ; 
RENE WEGBECHER 


ils state dise nnat-2 
WIOLONISTE j 
et” professrur de théorie spushnle et 
milice shsistant: D. . 
Aimsier % 
0] 


: COUTU & CIE 


H nes Copies 


Eatrepreneurs 4 pe UE 


pes funübres es a. 


je a mes 


rh va eneuve, croyant 0 vouvoir ( : 
‘Tétidre service à res coneitoyehts, a acccplé el 


nouveau 


sera à la disposition des cultivhteurs 
quelques nes. Cet qui désirent avoir 
une de.cés conférénées devront én faire la de- 
mande à M1: Villeneuve, Département d'Agri- 
culture, Winnipeg. ‘ 


LOGEMENT Des PORCS EN Hi ER 


autant. 
durant 


de la paille par-dessus l'abri. 


Ai 


as im oeure des nids. ‘autour de cette 
galerie intérieure: " ee + 

"Sf la paille esbrdre, inutile-d'én snphoger 
Ün emplacemeM\ peat: étée _entourc 
d'une olôture et recouvert de.verches, on l'en: 
toure d'une deuxième clôture à au moins Fr 
pieds de distante. On remplit alors de: pa 
l'espæe entre lès deux clôtures el on empile 
Un D passage for. 
tuent, à l'értrémité sud, permettra aux poré: 
d'entrer, et de :ortir dé que l'intérièur de #: 
loge soit exbôsé à uh coùféñt d'air trop diretl 


L rence” Fe lle « 
A7 var né a tre 
M D CRT NE 


LS 


KE 


M. BAND À LA CHAMBRE 
L PO “a 


fique et les armements navals 


Des troiblés ont été signalés des 


+, La première’ chose que l'on demande aux 
bätiments qui doivent loger les porcs en hiver 
c'est 4 ‘ils soient secs. La chalèur et la venti- 
lation: sont également des facteurs importants, , 
Mais l'absence d'humidité est rine vondition 


Hivernemeït en cabunes. —"Les ports peu- 
veñt fort bien être hivernés dans.les cabane: 
ordinaires employées pour les abitter sur le 
pacage d'été. «il vaut mieux ne pas metre de 
planchers dans ces Édbañes lorsque l'bplaté 


l'hiver et au moment: de |! 


© (8) Pour ta reproduction choisir les 
béliers et les brebis ayant des 
compactès, denses, à brins forts et 


apnolagé. |sbutihariot four défénaré lév côtés | je Chasñbre un exposé général dei 


dittéreñts ports d'Meypté, mais on dit 
aùé la polité «a rüpidemient rétabii 
l'ordre et est maltrésse de là situation. 


flotte évirierciale "as | Paris, 28. — M. Briand a fait à la 
‘là nécessité dés | commission: des affaires étrangères de 


et pour transpottér lés approvisionne: | problèmes discutés à la merde de 
mets poir fes Éroüpes: Washington. 
M. Gti, sititétre de 44 mariue, ‘A à stat à dot0o-toiuue à 


2 


festations:; mais on rapporte titsst que 


ewsentielle. Les bâtiments chauffés par la tha- 
lèur des animaux ‘sont très sujets à contenir 
‘time quantité excessive d'humidité, parce que 
lèur chaleur vien! prinéinalement de'la respi- 
rulion des animaux, qui est chargée d'huimi- 
dité, Or uné atmosvhère tro» chargée d'humi- 
dité est mauvaise pour lotts les dnimaux, mais 
surtout pour les cochons qui saht plus sujets 
que les attres bêles aux rhumatismes et & tous 
les désordres résultant de l'huniidité. | 
I serait impossible, dans un article aussi 
sommaire, de traiter toutk.au long de la cons- 
truction de la norcheffe, nous ne nourrons que 
donner quelyhes' points esséntiels. Le pléti- 
© cher de ciment estle nlus hygiénique et le plus 
durable, mais un port ne doff jamais se cou- 
cher sûr un plancher de ciment. H faut un lit 
plate-forme, élevé d'un nouee où deux au-des- 
sus du ciment, ou ayant deux élages, vec pas- 
serebles montant jnsqu'an dortoir. N'employc: 
pas de ciment pour les murs de la porcherie. 
IErend le bâtiment humide. Lés murs de bois, 
bien culorifangés au moÿen de papier et de ma- 
telas d'air, sont les meilleurs. Il faut du soleil 
à flots, tombant directement sur le lü, pour te- 
nir la litière sèche et saine, mois sans ercès de 
chassis cependant, car dans ce cas le bâtiment 
serait trop difficile à chauffer ct deviendrait 
humide. Lé‘nlafond d'une porcharie ne doit 
pas ètre élevé. Une norcherie à vlafend bus 
se réchauffe plus vite et sacre mieux. I faut 
installer an bon système de ventilation comme 
le système Rutherford, mais un grenier rempli 
- de paille abeë un plafond latté peut prendre 
la place des conduits de sortie. 
Hivernement dans les-meutdes de paille. 
Si la paille abonde, on veut très bien hiverner 
les porcs dans une/grantde meule de paille. On 
dépose la paille au cours du battage sur un 


ment est bien ‘ybulté et lé € limat sec. En fouil 
lant le sol, les cochons #é"font ün tit chütid ei 
excellent de noussière finie. Les platichers € 
quelque hautenr du sol sônt froids à cause de: 
courants d'air qui circulent par-dessous et de. 
viennent imprégnés de l'urine der ‘nores, à 
moïes que la titière ne”soit fréquemment re 
nouvelée. Il est-indispensüble cenendant d: 
mettre ün plancher de bois dans les endroit 
plats-et dans les climats humides, où l& terre 
sérdit boueuse. : Partout où oft le fàil, les cu 


_ banes doivent être bien reécharissées de terr: 


ou de fumier pour que l'air ne puisse-circuler 
soûs le‘ plancher, et l'on fournit de la litière 
“sèche au besoin. Les cabanes ordinaires er 
forme d'A, à bon marché et faciles à constrfi 
re, ont donné de très bohà réshllats à Brandon 
Une cabane à parois dtoites et à couverture er. 
bardeaux, dure nlus longtemps, rhäts élle coût 
beaucoup plus cher. Deux ou bliüs de ces ca 
banes peuvent être mises eh unie rangée € 


- l'espace entre elles se remolit de vaille. ‘Il faut 


cmbpiler de la baille contré les côtés des deit: 
cabanes à choque bout de la rangée. es 
bon'd'empécher les cochons de toucher à cette 
paille, car ils la’ fouleraient et l'emporteraien! 
dans leûrs cobanes. Il suffit pouf ééla d'un 
longueur de fl de fer. Les truies porliere: 
aue l'on hiverne dans les abris de ce genre 
résistent mieux à l'hiver que dans les porche 
ries les plus élaborées, et sont obligées de 'sor- 
tir pour prendre leur nourrilure, ce qui cs: 
pour elles un bon exercice, et leurs logement: 
sont tottjours secs. Elles donnent des portée: 
plus nombreuses et nlus vigoureuses que le: 
truies hivernérs dans des quartiers limités 
quelque-confortables aue sotent ces dergiers. 
W.-C. McKILLICAN, 
égisseur, ferme ervér. de Brandon 


a tintrenatnmtintne 
Autres pertes. — Mais la différence 


on ere a quali- de prix ne représente, pas”’toutes der 


té de la laine de l’ouest 


pértes subies sur. les catégories in 
\férieures de laine, Si la proportion 
| de laine inférieure est forte dans une 
| pfovince toute la laine de cette pro- 


| vince a une mauvaise réputation et 


La laine des fermes du Manitoba et deux sortes, savoir: ‘“Pailleuse” et Îles meilleures qualités mêmes se ven 
de la Saskatchewan vendue par ta | “Foncée.” ‘‘Pailleuse” est un non de |dent difficilemnont. Beaucoup de laine 
coopérative et classée par les experts  C°merco qui couvre toutes les m3 qui n'est pas assez, mauvaise pour 

tières végétales salissant la lainé — |Gôtre classée ‘inférure” l'est asse’ 


du gouvernement fédéral a été clas- 
sée plus bas, s'est vendue plus diffi- 
citement et a obtenu de plus bas prix 
que celle des autres provinces. Elle, 
est noû seulement inférieure à la 
laine des Prairies, où les méthodes 
différentes d'élévage pourraient ex- 
pifquer In différence de qualité, mais 
aussi À là laine domestique de l'Est, 
eù-cependant les troupeaux viennent 
de la même souche et sont néurris 
daus jes mêmes conditions. Ceite AÂn- 
fériorits ne s'explique par aucun dés- 
avantage inhérent au climat ou aux 
conditions de ces provinces. Elle est 
entièrement due adx méthodes d'éle- , 
vâge,' d'allmetitation et d'exploitation. 


Hétofte. 


leuse”, 


clas 
“laine 


gloutcrons, semences, balle, etc. 
balle est peut-être le principal défaut 
ét {1 est très grave. 
de procédé permettant 
entièrement. Le nettoyage est toujours 
coûteux, et quoi qu'on fasse, il en 
resté toujours dans laj faïne et dans 

Ces parcelles de balles ne 
prennent pas la teinture et l'on voit 

uue tache à cet endroit. C’est pourquoi 
les acheteurs redoutent la laine “pæil- 

L'année dernière (1920) viogt | 
pour cent des laines domestiques av 
Mangoba et de Saskatchewan ont été 
ns ‘“’palileuses”. 

nférieuré à peigne” 
\aotre principale qualité, était à vingt | te 


La |cependant pour abaisser la valeur gé- 
nGrale de la meilleure qualité dans 
laquelle elle à été placée. Sur un mar 
ché en baisse comme en 1930 les ton- 
tes ayant une forte proportion de 
bonne daine se vendent les premières 
les moins bonnes les dernières, et 


11 n'existe pas 
de l'enlever 


grand qu'il ne serait si toutes Îles 
laines pouvaient étre vendues ensem 
ble. 

Remëdes. — Une conférence. des 
représentants dès Ministères de l'égri 
|Eulture et des organisations intéres- 
|$ées a été tente à Régina le 4 août 
qui est | Les recommandations suivantes ont 
faites à cette conférence: 


Le prix de k 


HN y à quelques mimées ïe beurre de | Cents: ta tâine “patiteuse” de ta mème {1) Pour éliminer la laiñe “pailleusé”. 


ces provinces avait égélement une | dualité a rapporté quinze cents et 


(a) Ne jamais permettre aux mou 


mauvaise réputation; aujourd'hui il | trois quarts. On voit donc que la perte | tons de courir autour des meules de 


prend place parmi les meilleurs, grâce | sur cette qualité est très grande, 
La laine fontée a un défaut beau- | 
cuituré iditière et de là fabrication. |éoup plus grave que sa couleur. Les 


à une amélioration intethigente de la | 


ille. 
(b) Empioyer de bons râteliers re 
| couverts dé planches bien jointes 


Noër pourrions améliorer notre laine | laines de cette catégorie sont non seu-| jusqu'à six ou sept pouces du sol, 


var’lés mêmes moyens. 


"| fement foncées mais faibles. Chaque |puur empêcher que la balle ne tombe 


Défauts de la laine de l'Ouest — |Catégorie de laine se divise en trois l'éans in inine du cou et de La téte. 


Lés défauts qui ebéissent la qualité | élasses générales: 


de ne sont principaisment de | lustre”. et “toncée". LA prapart de: ! 
laines domestiques des Prairies sont 
‘semidustrées”, 
poa vingt pour cent sont “foncées”. 
avoir un | C'est 1 laïfie là plis diffirile de toutes | | du 
stock de l'Huilé Elcetriqué du décteur |ä vendre, parce que cette couleur fou 
Thomas, non seulement pout les -be- | cée dénote an manque de vigueur: chez | 
… sde 48 our fainille, mais aussi parce | l'anthsl, pehdätié la crolésance de la 


Riequise sur la ferme.—Tout fermier 
et tout étereur devraient 


Classées 


aus ét ui Bréid remède pour les | laine, 


énx Müildés évucés, 
Jef” Elevair. WT Autres bètes souf | 
tréit de ciqués, on ne rien 
trowrer de plus efficace 


peut © qui rend 


laine difficile 
i 


Re dre 


à: 


“lustrée”, 


“semi benegé de râteliers évasés est re- 


Lobange ce remède conte l'asthme. 
|— Un clietit reconnaissant du remède 
docteur J:D. Kellogg contre 
lasthme trouve que c'est le seul re- 
mède qüi soulage au cours de treize 
| «anéen d'essai de différents remèdes 


mais envi 


et elle s'associe à des brins | On peut séviter des années d'inutiles 

ché où Tes Milles bôtes Comme | faibles qui se rompent au cours du | 
quand | tissage Dans les Las graves, le brin 

| peont être fatble sur louts sa longueur 


souffrances 6n faisant usage de ce 
rémède, dès la première apparition du 
mal. Son emploi est facile. 11 coûte 


la manipulation de la peu et on se le peut proeurer n'hm-f 


porte où. 


l'écart dans les prix est afnsi plu: | 


shas poits ni brins ñoirs ou foncés. 
Donner une attention spéciale à la 
lâine du ventre. 
(3) Recommandations sur la prépa- 
ration générale pour la vente. 
’ (a) Enlever avant la. tonte toutes 
les mèches chargées de fumier. 
‘(b) Enlever toutes Jenna 80- 
lublés où non. | 
_! (e) ‘Tondre sur un plancher propre; 
fe päs tondre sur un sol où la laine 
est exposée à se salir. Employer ur 
grand drap si l’on n'a pas de ptancher. 
_(4) Toudré sotgtieusement, et 6vi- 
thnt les déuxtèmes coupes et garder 
la 10150n et un seul morceau, 
‘(é) Rouler là toison lé côté de là 
chair sir le dessus. Replier ef me 
et roûler à partir de l& quete a 
dinsi là plus belle laine sur l'éxté- 
rièttr, éé qui feit souvent classer” Wü 
totson plüs haut, 
(f) Nemployez due dé là celte ‘do 
papier pour attacher les tolsonis; me 


répondant au sénatèur Kofguéseo, dé- eh 
clara qu'il étatè profondément ému pâr || | l'accord à: quatre du ‘Pacifique et ja 


conféreñce de Washington et ajoute na vires-de prèmier ras, les vroiseurs, 
aie rivn n'avait été proposé qui pût |}, batiments légére et les sous-nta- 
réduire la puissance de: la France. De | 4346 11 fait connäitrerle. Sets des 
plus, at-il déclarë, aucune décision |pssents entretiens de Londres et: les 
prise à Washington né serû valide pricipes généraux des: propositions 
satis l'approbation du: Périèment fräti- doit le ‘conseil suprême de Cannes 
als. . 11 éxplijud ensuite que 18 DO- | era saibi, 

gramme de li mürine avait ête redütt |. | pocoavion dé lu discuusion du bud- 


& catsy Eu mañque dé Tonds mais get, M. dé Korguééée, sétiateur socia- 
dtuñ prôgrutiite de détensé ‘sérait : 

ébiré éd vue d'utiliser ft fotte iteté inmidéporidunt, réppellé l'émotion 
Ed a produhte en Franté à la suite 


orRe : 
des déclarations dé la conférence de 
‘ Le-Sénateur Héranger: critique sév Wéshingtôt. La Francé rendrice à 


rement. l'état actuél de la ne et |{bite-mariié ffénstve, mais elle veut 
rlusieurs autres séñateurs s'ünirent à | ne marine assurant sa défense; 11 
lüi pour demander que des change- | faut qu'elle soit assuréb de pouvoir 
ments urgents soient effectués le plus | Se gétémäré; rééllement sans: avoir be- 
rapidement possible. à soin de recotrir à l'aide étrangère, Le 

Le sénateur Béranger déclara’ enco- | gou#fnaritt doit garantir la sécurité 
ré que l'administraffon centrale de ‘la | de es côtes: 


marine était “atteinte d'artériéselé- | 1, cüpréspondant du “Matin” à Té: 


fatais sé servir de ficelle d'enger- rose”. kio 4 intérviéwé: le président du con- 
bage. Précédant la ion sur le bud- | #eil qui a déclaré que l'accord à qua- 

®  W. € McKILIACAN, ! get de la marine, la cümudissiôn de | tré écurtäit tout dariger de com 
ferme expérimentale 12 rrarine-avaft adopté une résolution | dans le Pacifique. -Le premier minis- 


Régisseur, k 
; denrarrdant at ministre de là mafine 
d'augmenter le nombre des: soug-1hai 
Ÿ rihs dé façon à “re défense des 
côtes en .vue dé la’ faiblesse detuelle | 
De Fr ENaNede PR de la marine, à Yaqelle beaucotp d' at; 
: tention a été prétée au cours ” la 
discussion au Sémt. “£ 
Le conclusion de la résolütibn de 1à 
comniission de la marie était comt- 
me sui: | 
“On ne peut côticevofr, par consé- 
aquent, la raison pour léquelle les ef- 
forts de la France dans cette direr 
tion devraient être limités au arrêtés. 


tre souhiäfté uné rétmion périodique 
de notivelles conféretices pour régler 
les problèmes mondiaux. 


de Érandon, Man. 
#7" #02 — — 


>< 


LE DERNIER OURAGAN DES . 
ETATS DU SUD * 


Le Séñat français proteste contre les 
tentatives de limitation navale à 
Washington 


La liste dés morts s’allongé 

Paris, 28. — La détermination de Ia 
France d’avoir une flotte puissante et 
ses objections aüx efforts de limita- 


La Nouvelle-Orléans, 28. — La 1ifte 
mortuäire consécutive à l'outagan qui 
a bütlayé vendrédi soir et saméëdi fita- 
tin les régions nord-est du Kaänisas, du 
Mississippi et de la Louisiane, se nion- 
te aujotfd'hui at chiffre de 41, trot: 
blafes, utile blänohe; dt 87 hommes dv 
couleur, Le foibre des blessés n'est 
pas efédré Connu. Les’ dégüts sont 
inférieurs à un million de dollars, 

La villé dë Spencer, en Lotistäne, 


Cours du grain su par 


Le C Comptoir Agricole Ltée 


RUE la semaine finissant le 2 Janvier 1921 


tant l'arfftiée que lé police sont mali- 
tresses de da situation.” 


LA lot märtiale & été motifiée et les 


désordrés qui se produiront séront sé- 


vèrémient réprimés. 
Le nombre dés pertes, 

On signale qué lé nonibre total des 
tués à 618 da douzé. Il y'a eu peu 
d'incidents ce mätin'dans lé qüartior 
tridigène, mais l'autorité militaire en 
a le contrôle. Le calmé règne dans 
les districts européens, Un certain 
nombre dè personnes ont été arrètées 


à la suite des désordres. 


Au nombre dé celles qui ont été tu- 
ées était un hommé dù nôm dé ‘pro- 
fesseur Jätie Oïith”, blen éonnu au 
Caire. Il prétendait qu'il était l'areni- 
duc autrichfen dont à disparition mys- 
térieuse a fait l'objet dé nombrenx 
rapports de là presée, 11 ÿ à quelines 
années. LES Hi 

Plusieurs fois des péfquisitiüns a- 
vaient été faites à son dothitlie, hais 
ellés f'avaiènt abouti à rien. 

Toutes les autres persotines tuée. 
étaiétit dès indfgènes. fisqu'iét où ne 
signale aucun cas mioftel das l'ar- 
mée, | 

Les étudiants de l'Université 
hat otit déciâré ühé grève éâtis 11 

Des dévordrés de mititie inportätice 
se sotit prodMiits à Démanotétr et à 
Bei Souëf, dans le’ sud de l'Réypté. 

Le faft”due les télégräphes, Tés t6- 
léphones et les chemins dé fer fôünr: 
tionnent normalement ftidiqueñit qu'u- 
ne sftuation favorable régne dans les 
provinces. 

Of croit savoir due 1és autorités ont 
décidé quelle séraft 14 destination dé: 
tinitive de Said Zagloul Paéha, un des 
chefs nationalistes, et «cinq de ses 
partisans, rhäis 11 n'ont pas fait con- 
naître leur dééision. 

Mine Zagloul à 6t6 dvisée pér les 
autorités qu'éllé pourrait réjoinidte son 
tmàrt. Elle a répondu qu'elle avait 
l'intenitioh de rester en Dgyple; qué 
Zagloul Pacha en était 1# Dère st 
qu'ellé avait l'intëntiôn d'et devenir 
la mère. 


‘As 


pés 4 
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300 GRAIN EXCHANGE: Téléphone . A | 
x _ EUG I. DUFRESNE,. Ben, Trés, — ne He 


snbin dt dés? 


On ‘sà 
Tableties de Dodd pour 14 éyspepsie. st iiareeneté bee 
fon dt coul: “Je puis les recornmare + ÿ pense 
det:chaleureusement à tous ceux qui ! 
souftrent de l'estomac” : | te séance de dimanciie, le 15 ‘dé nes 
Hntormes-vous à vos voisins des re-|cembre, donnéà par les élèves du Col. 
mièéeé de Dodd. Mon a 0té très lon 00 rent 2e DOTE TOVuR. Un SON NS à 
£ : tous ceux qui ont contr:bué d'utie msa- 
"à Les Pales de Dodd pour ls res: programme 7 était au compiét, et ha “ière quelconque £u succès de la soi 
50 mous da boîte ou six bottes pour |qte acteur a exécuté sôn rôle avec [ie ou - 
#250. Chez tous les marçhatids où | béaucoup. de talent. Tous les spec ‘ Le x 
The Doëds Medicine Co., Limited, To- | tateurs ont pu füger par là du grand 


pri On nous annonce qu'un nouveau COn- 
du pré re métier abus cert est en voie de préparation. Celui 
a fait remarquer, dans une courte! al VOLS écombre n où nn oi Den3 ouerès 
‘jocttion, de combien nos écoles catho joues s fat des instances auprès des 
tquds étaient süpérieures aux autres acteurs et des actrices pour une se- 
ét nôus, paroissiens de * Saint-Jean cande Le mers rent le Pr pu 
Baptiste, nous pouvons nous &lorifier y ent foule encore. C 
d'avoir deux de ces écoles, c’est-à-dire 
un couvent et un collège qui fous deux 
nous font honneur. 
ee *+ * 

Samedi soir, en attendant fhaié % 
la mésse de minuit, notre Union 
nadienne n'a pas voulu nous Paris 
Fennuyer, et Pour: cela, avec, le con: 
cours de certains bons musiciens et 
chatitour$ qui sont parmi mous, hos 
jeunes nous ont donné ame bonne boi 
réé gratis. Tous ont trouvé: le temps 
bien: court, et lorsque nos eloches nour 
lancèrent Yappel, tous péitirent avec 
un bon souvenir de 1 vicillée de Noël 
et de nos bons jeunes gens de l'Union 
Canadienne. F 


En Province 


SAINTE-ROSE DU LAC 


Grand concert $ 

+ Le dimanche, 16 janvier; à 8 heures 

dwsoft, Je Comité d’Anrusernents dé 

Sainte-Rose donnera sa deuxième re- 
présentation. de l'hiver. _ 

Afin de ramener le sourire sur la 
Migure des spectateurs et spectatrices, 
i:a ‘eru bon de faire jouer cette foisæi 
deux pièces comiques et Les chansons 
Gretadnnes. 

‘Le but de cette soirée est de’ com- 
pléter le prix du confessionnal qui dé- 
passe. la somme de %250 dont le Co- 
mité d'Amusements avait. déjà fait 
don à l'église. 

Donc, paroissiens de Sainte-Rose et 
des environs, venez en foule, le 15 
janvier. Co sera d'abord une bonne 
oeuvre, et ensuite ‘vous pouvez être 
assurés que vous rirez pour votre ar- 
gent. 


4e 


tés à se dilatèr la râte ne pourront 
pas résister; ils éctateront 
comme tout le monde. Maïs, ne di- 


l'affaire. 

+ + + 
‘ M. J.-B. Paradis a vendu son garage 
à M. Arthur Paradis. Nous souhai- 
tons au nouvéau propriétaire plein 
succès dans son. Sétitieprise. 


——— 2 D——— 


SAINT-ADOLPHE ‘° 
* + 

Les jeunes gens de Saint-Jéan-Bap 
tiste sont toujours de plus en plus ac 
tif; ils sont après faire un patinoir 
et bientôt vous pourrez voir nos jou 
eurs de hockey à l'éeuvre. Nous es 
pérons les voir sortir victorieux dans 
les joutes qu'ils entreprendront. 


Le dimanche qui suivra l'Epiphanie, 
8 janvier, aura lieu une partie de .car- 
tes à 1 salle municipale. Veuez en 
foule. Ji y aurä encore plus de plai- 
sir qu'à nos soirées précédentes. 


H — 
26-45 —— — 
2e 


» PROGRAMME 
Orchestre. 
“Læ misanthrope et l'Auvergnat”, 
Labiche. 
Chansons bretonpes. 
“Les deux aveugles”, 


mr OAK LAKE 


EAST KILDONAN 


opérette co: Les famfllés de M. A. Vachon et M. 


mique. . Samedi dernier, Mile Céleste. Char. rr avaient le prb de pe 
Chansons. tiok-wous' a quittés pour aller passer . is ces jours és de mn | o- 
Orchestre. les fêtes de Noël et-du nouvel an chez e Brière, acéompagn e son frère, 
“O Canada’, ‘Dieu sauve le Roi” M. Clovis Brière. 


ses parents à Aubigny, Man. 
 * * 

Après une absence de trois nrois 
passés dans la Colombie-Anglaise, 
Mlie E. Laferrière est de retour. 

+ 

Mme CE. Landry et Mlle E. Lafer- 
rière partiront le 29 courant pour al- 
ler passer une dizaine de jours ch®z 
leur père, M. Michel Laferrière, d'Au- 
bigny, Man. 


Résidant dans la ewan de- 
puis huit ans, ils vin revoir des 
amis d'enfance. Aussi des jours de 
pure joie s'écoulèrent très rapidement, 
et comme toutes joies terrestres, : il 
n’en reste que le souvenir; €#r jeudi 
dernier ils reprenaient le train qui 
devait les enlever à\leurs amis mani- 
tobaïins. 


; * + ‘4 

Nous sommes vraiment fiers et heu- 
reûx ide’ pouvoir dire dans le journal 
la ‘’Léberté” les beaux articles sh in- 
téressants que M. Jean Defriche ous 
donne ehaque semaine. Réellement, 
à ne devrait pas y avoir une seule 
personne à Sainte-Rose qui he possède 
ce bon journal. Je suis sûr que’les 
lecteurs doivent y trouver une soarce 
de bienfaits qui font äu bien À l'Ame 
ds tout catholique. Done, encoura- 
geons des nôtres, notre langue et no- 
tre religion. 


' “ «x,» 

M. Edmond Emond, Sr, qui a subi 
une opération à l'hôpital de Brandon, 
Man, est revenu au milieu de sa fa- 
mille. C'est avec plaisir que ses pa- 
rents ‘t’amis le voiemt se rétablir 
promptement. 

A * 


# 


+ * + 

La prochaine partie de cartes, qui 
sera organisée par les Dames de la 
paroisse, au profit de l'église, aura lieu 


re le jeudi soir, 5 janvier. 


‘ Inutfle, je crois, de parler des fêtes 
gran qui se passent ces tempé-Ci, 
car M. Jean Defriche (sans avoir 


—— 2 A D + * ‘ 


Nous apprenons aussi. aveo ptaisir 


d'honneur dé-Je connaître) est difficile LORETTE qué M: P. Décock, qui a subi une opé- 

à imiter. Je le prie de continuer à in- D erire ration à l'hôpital ve Brandon, est en 
’ te isse. bonne voie de guérison. 

téresser-toute La paro St dant T de € 


+ + * 

Mile Elodie Vachon, qui poursait 
ses étades' au Couvent de Saint-Nor- 
bert, est en vacance chez ses parents. 

CAE 

M '#Yabbé:Pierrequin, de Grande: 
Ctairiète, Man; se propose de venir 
nous dtre la messe Je 9 janvier. Si 
pour une première fois le Jésus de la 
Crèche. ne semble pas être venu nat 
tre pour mous dans notre-madeste égli- 


Cependant, il y a toujours quelque 
chôsé à dire lorsqu'il s'agit de faire 
connaître ‘Sainte:Rose.: Pur exemple, 
plusieurs étrangerà gt mème des : nô- 
tres, se demandent pour quelle raison 
dou “encourage tant de Chinois com: 
me restaûrateurs, puisque l'on criait 
“tant pour avoir un blanc. 

‘ «M, Boire, qui vient de s'installer: à 
Sainte-Rose et qui a loué le restau-| 
rant Où était. M. Lamoureux, fait tout 


Nous avons le plaisir d'antoméer ré 
lection de M. Michel-J. Lagtmodière, 
Àe 20 décembre, au poste dé préfet de 
la municipalité de Taché. Nul doute 
que M. Lagimodière remphra cette po 
sition avec courage et pour le grand 
bien de la municipalité. 
M. Lagimodière luttait contre MM. 
\ Antonin Janson et Franck Yestrau. 
Votct'ies résultats de tous les bureaux 


de vute: 
som possible pour attirer une baane .Îse cette année, il ne faut pas man; 
éfientèle en ayant une tdble des mieux . se GR 4. Lagimodière, 60: | à nous rendre en grand nombre 
es u, ®. { < 
sérvies et inême troÿ pour le temps M samox 19: Lai bre, T1: puiser en ce jour aux pieds du taber. 
qui court. Chose vraiment surpresan- k «4 nacle les grâces nombreuses dont nous 
pe gp vont at Lo 4 aller ps … annson 1: AE jece. 1: se besoin pour cette nouvelle an: 
rendre la crème et ensuite quitter | Yestrau, 4. | E. À. 
pa place ps sets dire a N 3: Janson. 37; Lagimoäière, 107: dsl 
ù tisé | 0 A ————— 
p val à: cet: rrtat En ue 14, Lagimodière, 16 ' 
mais été dans le cuisine au Moment rookie. st. | INWOOD 
ere meereregrerntirenenges N 5: Janson, 1; Lagimodière, 3b: APRES 
Une hüilé fameuses. — Bien que de | Yestrau, 4. | La partie de-cartes du 13 décembre 
: Janson,. 0. Lagimod LE pe : ea denses 
Ounada in'ait, pas: été - de berceau ‘de si ‘: 2 n, gs ière, chez Mme Josh Hébèst, fut un vrai 
run Electrique. du, dacteur Thomas, rau, _. ‘ sucéès. On s'amusa bon train. Le pre! 
U n'en est pes mains de pays de Cebri- "0" 2h ——— mier prix des hommes, donné par l'As- 
éétion: Dictons renom’ s atteint l'A- | sociation ‘Saiste-Cécile, fut gagné pat 
mérique -contrale. et l'Amérique du DUNREA 
Sud, les Indes Cette: ales, l'Australie nn 


A im Nouvelle-Zélande. C'est sniflisant 
pour-attuster Ka era pulse, @ur 
“dané lous êes pas elle est en deman 
de et en . vente. 


On n'e-pas besoin d'êne opération 
pour se Aibérer de'ses crs ‘güandion 
a à sa portée le Holloway's Corn Re- 
mover. | F 


n .. 
eComme partout ailletrs, on. a'es 
sayé ches nous de fêter, Noël avec 
toute la splendeur passible. L'affiuen- 


de rire 


sons rien d'avance; cela À cialis toute 


[que tout s'y “prétait: 


L'ärtbre de Noël pour les enfants de 
l'école Cossette remporta un grähd 
succès. Notre dévoué instituteur, M. 
Seigteman, ne laissa rien à désirer èn 
fait de concert et de jouets pouf les 
enfants. Entre autre numéros sür le 
programme si bien rehdu, nous réér- 
quions: M. @ Lavénder, qui nous 
charma avec deux jolies chansons ap- 
glaises;, Mile Antoinette Hébert, « 
prit part dans dèux sayñètes trèÿ ap- 


préciéés; Mme Edouard Cossette nous 
Ceux qui né sont pas facilement por- 


donna deux monologuës comiques; M. 
Jack’ “Wilks, qui chanta “My Goo 
Gooseberry Pie” et ‘That's My Girl”. 
Mme G. Lavender et M. Tilleron nous 
donnèrent un morceau de violon et de 
guitare. 

Les Rév. MM. Côt et Hougen prési- 
daient, ainsi que MM. les comméssai- 
res Wm-U. Cossetté, J. Rasmussen et 
G. Lavender. 

M. Cosëette, notre préfet, au ‘ngm 
de tots rertnercin M. Siegléman, dôtre 
instituteur, les enfants de l'école ain. 
si que ceux qui avaient aidé au pro- 
crane. +. » 2 ra u 

Espérons que ‘nous aurons eñftôre 
de ces représentantions qui causent 
tant de plaisir. 

+ + 

La messe de minuit cette annéé fut 
chantée pai notre zélé curé, M. l’#bbé 
Wm Cox. Le R. P. Delforge, dé Ko- 


AE 


pour: les confessions qui furent très 
nombreuses. Ce fut un spectacle bien 


touchant de voir tout ce monde $s'a-| 


vancer pour recevoir la'sainte com- 
muñion:: Le “Minuit, Chrétiens” fut 
chanté par M. Charles Vepcheure. A 


‘‘Adeste ideles”. Aux deux dernières 
messes les vieux cagfiques d'usage fu- 
rent donhés avec beaucoup de bi 
par 108 chantres dévoués. 

+ + + 

M. Poitras, père, est venu passer 
Noël chez son fils Pierre. 

# + * 

Mardi le 27, partie de cantes chez 
Mme Edouard Cossette. Beaucoup.-de 
personneg étaient présentes, ce qi 
prouve que l'on aime ces plaisirs in- 
nocents. Leg prix qui, ce soirdà, 
étaient donnés par notre ami de Win- 
nipeg, M. Alex. Latourelle, furent ga- 
gnés par les personnes suivantes: ler 
prix des dames: Mlle E. Rousseau; 
ler prix des hommes: M. Arthur Le- 
Prix de consolation: M. Ed- 
Mmond Verscheuree et Mme Léon Cos- 
sette. 


moine. 


+ * 

M. Louis Cardon est allé passer 
Noël avec son fils aîné à la Trappe 
de Saint-Norbert. 

+ » : 

Naissance, — Le 4 décembre, M. et 
Mme Arthur Lemoine (Lumina For- 
tin), un fils. 

Le 23 décembre. — M, et Mme M: 
O’Connell, une fille. . 


SAINTE-AMELIE 


La messe de minuit à été agréable: 
ment célébrée, Totte la paroisse "» 
était, saut ceux où celles qui devatént 
rester pour garder. Il faut dire aussi 
la circonstance} 
létemps et les chemins. “Un * trèé 


*[érand nombre ‘ont reçu les satremeuts 


de pénitence et d'eucharistte: à “vrai 


*.+ + 

Le dernière partie de cartes de l'an- 
née a eu lieu jeudi dernier, e 29. 
Malgré les dirconstances pins ou 


tout ‘de même fs jolie somme de, 43 


Mpqur je trésor de l'éptins 


marno, était venu donner s6n condôurs | 


la communion M. Pierre Poitras rendit = les faire profiter en 1922 de toutes 


| vous prenez ‘un 


moiss favorables, ‘on apu ééalisér. 


Le -dimanche 15 janvier nous au’ 
rônis une partie de cartes ainsi qu'une 
séance de musique et chant. ba ‘sfan- 
ce promet ‘d'êtr2'"très ‘intéreéstnte. 
Présqué ‘tous nos jeunés gens, avet le 
cofcours de demoiselles, s’entraînent 
avec ardeur.. Venez en foule. 


SAINTCHARLES « 


, 


Les demoiselles de la paroisse or- 
ganisent une grande partie de cartes 
qui aura lieu lg 6 janvier, Jour des 
-<ods fmos amis sont cordialement 
ités”Beau programme et trois prix 
Dour les dames, aiusi que trois prix 
pour les messieurs. 


, LABROQUERIE 


Le Cercle Saint-Joachim, ;tel que 
|nôus l'avons annoncé, donnera vèndre- 
di, 16 6 janvier, dans Péalle paroistia- 
le, une intéressant séance. Espérons 
que tous sé feront un point’ d'honneur 
d'y venir. Si les ucteurs rénident “Les 


«| Jeunes Captifs” et In comédie comme 


l'ont 6t6 les pièées jouées précédem- 
ment, l'est certain que T'on n'aura 
pas à regretter d'être venus. Les coé- 
tumes sont fournis par la maison Ma- 
tabar, de Winnipeg: Les billets seront 
en vente le jour même, à la salle. Ils 
sont à un prix très modéré, 


à + +* 

Le docteur Collette, notre médecin 
vétérinaire, souhaite une bonne et 
heureuse année à tous ses clients et 
les remercie de l'encouragement qu'ils 
lui ont donné au cours de l’année écou- 
lée et leur assure qu'il sera heureux 


les ressources de sa science. Le doc- 
teur: Collette fait une spécialité de 
soigner les fièvres des marais. 


- ;” CR | 


pren 


Essäyez la magnégie pour! 


« fes maux d'estomac 

Mantes: :raniaeé entire: 96 
vient la fermentation, %a formation 
des LÉ et l'inéigestion par l'acidité. 


Nul doute que voüs souffrez ‘d'in: 
digestion, vous, ayez déjà fait J'essai 
de la pépsine, de la pancréatine, du 
Charbow de bois et des différents au: 
tres digestifs et vous-savez que tou- 
tes Ces drogues ne mettront pas fin 
à votre mal. En maints cas aies vous 
ont -tait du. mal. 4 t 

Mais avant de perdre tout, dass: et, 
d'en venir à la conclusion ‘que vous 
êtes un dyspeptique chroniqne, faites 
d'essai d'un peù de fnangésise Disura- 
tée, -- not-pds du-carboïäte commert 
cial, du citrate, du lait, mnis de la 
magnésie pure bisuratée: que vous:pou- 
vez obtenir pratiquement de: u‘impor- 
te quel pharmacien en poudre où en 
pastilles. 

Prenez une cuillerée. à thé de cette 
poudre où deux pastilles dans un peu 
d'éau après votre prochain repas et 
voyez quelle différences cela .fait, ‘Il 
y aura neutrafisation immédiate du 
dangereux et'mogif acide qui dans vo- 
tre estomac provoque. la fermentation 
dés aliments, les. faits: ,. Provo, 
quant ces ga, céf” gowfiements, ce 
brûsements cés lotrdéurs qui suivent 
chaque repas, , 

Vous constaterez que poufvu, que 
de bi- 
suratée après les repas, D sl à 
manger d'à. peu près toutset en jouir 


sans aucun de tmaläise ou d' in- 
digestion. Lu :ÿ chronique de la 
magnésie ratée me peutAaucune- 
ment quire l'estéfhac aussi long- 


fétaps Qué vos conSlales sen; symp 
stp pe Lu agidné 


‘Lrants pour leur belle séance ot il 
cree ere rl gag D ‘ouvrir 


Martel; Jeunes voisins. La scène se | Par tes richards. 


-F portefeuille; 


LS 


ns À rer : 
a er ACT 


Mi: : (0 she Jestbn- nr lut dit: 


-— Père de mon âme; éboate: je vais 
coeur. Ta vois, je rail" 


Fr l 
& 


gsm PU meure pas! Mo, Je ne vus ave 
| pétite fleur, du désert; si je disparais, 


acteurs: : 

Chants: “Minuit, Chrétions!", “Res: [Pérronne ne Sen apercevra Mais 
tone Françia!" Le éitaisié fut abcürdée./ 

D l “$ t à { 

Noël: Les. petits. «  Et,“äux environs de Pâques 1917, 

“Messite Cendrulpnnet”, ler acte. [l'enfant mourut. 

“Dumbell Drill.” "| C'est peut-être à cause de cette tou-' 

“Messire Cendrilünnet”, 2me aëte. |shwnte ‘victime, que 16 missionnaire 
® . “Heu bénit celui qui don- soldat n'est pas mort à la guerre! 


et “,envers du ciel”. 


ge mes. Osias Bernier. R ‘+ P: BABTEMAN. 
“La Bergère": Olivier Rajotte. PS 

Messire Cerürillonnet”, 3me acte: | . PAT, 

“O Canads”, chanté par l'assistance. L'INDUSTME DU RENARO 

“Messire Céndriilonnet”. — Person- ARGENTE Le 


nagès: Senor Cachücho, Nap. Baril; 

Rodrigo, Alvar et Pepito, ges Mis: ‘ « 

Eug. Brunet, R. Ricard et Ph. Desau-| !l y a quelques années, on & com: 
tels; Inigo, Alph. Desautels: Ei.AI- | mencé en Russie et aù Canada à dé- 
cade, le maire, Alb."Desautels; Cri- | velopper l'industrie du renard drgenté 
quêt, Alb. Vermette; Pasquille, Céeil{ dont la fourrure est très:-sebherchéé 

Le Canada possède 

1l y'en à à Québéc,! 


passe dans un petit village en Espa- | Plusieurs fermes. 


gne. [à Anticosti et dans :l'fe- du Prince. : 
Oo % Edouard. ‘La Winnipeg Siver Fox 
/ Fête de Noël Co, en possède deux près ide Winni- 


Nos garçconé ont beaucoup rehaussé | eg, l'üne à Birds Hill’et l'autre à St. :. 
l'éclat de le Messe de Minuit par la | Andrews. Les deux fermes réunies 
belle exécution des antiques de Noël, |Comprennent environ 260 paires) ce 
qui représente un Fapital considéra- , 
ble,'sf l'Uh considère À que chaque vaire 
se vend 52,500, ] 1 

Cette industrie, très prospère puis 
æ > en que son amarehé tie-pent buffiretinux 
M. Wing « {cute son ca. | demandes, est aussi Îrès iñtéressiinte, 
binet: . Voiel composition: C'est toute-une révélation que de Yisi- 

Province de Québec. — ‘Sir Lormér ter ces fermes, 00 des ainiaux si'dis- 
Gouin, KC.M.G, LD. Ministge ide |Pondioux, les renards argenfon, sont 
la Justice; L'hon. Jacques Bureau,:E. | trèités avec le plus grand soin. 

L.B., Ministre -des Douanes et de l' La ferme ost divisée en divérs. en- 
cise; l'hon. Ernest Lapointe, BA. Æ clos ‘Chaque enclos contiént unerpal- 
LB. CR, Ministre de la Merine'et|'e 117 a deux cabanes pour chaque 
des : Pêcheries; l'hon: James-Alexan- | Paire, Car cé que la renarde, si elle ne 
der. Robb; Ministre du -Commerce; possède qu'une cabane, va cacherises 
l'hon. :Henri-Severin :Bélana, B.A.. M-| Petits dans le sable ou la boue si quel- 
D, Ministre du Rétablissement Civil | 1u'un s'approche de son logis et y'£ait 
des Soldats et Ministre de la Santé: du bruit, Alors elle transporte tout 
V'hon. Sénateur Raoul Dandurand, Mi- | “imPlement ses petits dans l'autre ca-- 
ntstre sans portefedille. . | bane pour'les ramener ensuite à la 

Nouvelle-Héosse. — L'hon, William- | Première quand le danger est passé, 
Stevens Fieldinf, .LD.,D.C.L., Mi- \On nourrit les regards avec db la 
nistre des Finances; Fhon. Daniel | Viande de cheval et 4u pan. *Owtie 
Dancan Mokenzie, Mimstre sans por: | les revards pour la pelleterié au mois ” 
teteuille-et ‘solliciteur général. : [de décembre: Le principal marché de 
Nopveau-Brunswick. — L'hon. AB. | Cet objet de grand luxe est à Londres, - 
Copp, LL.B., Secrétaire d'Etat. _::: | ChaquéDeuu se vend un prix faulqux. 

Ontario. — L'hon: Wälliam-Lyont a —————— 
Mackenzie King, C.M.G., LLB., LL rss "À 
D., Premier Ministre, Secrétaire des 7 + Te 
Affaires Externes et Président du Con: 
seil Privé; l'hon. George-Perry Gta- 
ham, Ministre de la MiMce et.du Ser- 
vice Naval; lhon. Charles Murphy, B. 
AA, CR., Ministre des Postes; l'hon. 
Thomas-Audrew Low, Ministre. sans 
l'hon.… -William-Costellg 
Kennedy, Mimistre des Chemins de 
Fer et des-Canaux; l’hon. James Mur 
dock, Ministre du Travail. 

Saskatchewan. — :L'hon. Williarp- 
Richard Motherwell, Ministre de l'A- 
griculture. ! 

Alberta. — L'hon Charles. Stewart, 
Ministre de l'Intérieur, Surintendant 
Général des. Affaires Indiennes et Mi- 
nistre des Mines. 

Colombie-Britannique. — L'hon, Sé- 
mateur Hewitt Bostock, MA. nue 
ldes Travaux: Publics. . + 

Ainsi, Québec, qui à tourni 65 dépu- 
tés à lion, M. King,aura 6 minis-| 
rés; Ontario, qui Auf en” a donné//22, 
aura 6 ministres; les Provinces Mari- 
times 4, pour 25 députés, et l'Ouest 3 
pour 5 péputés. é TT. 
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POUR LE RETOUR DU MISSION-E 
NAIRE SOLDAT. 


. LE NOUVEAU CABINET, ‘ 
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Ou sait que les Abrstaine, touten4 
étant noirs, ‘ue sont fes pales: mal- 
heureusement, la plupart par ignotan- 
te sont encore schismatiques. L'Egli- 
se, si elle pouvait les atteindre, comp- 
terait beaucoup dé fidèles parmi tes 


pour TEurope, malnée, 


‘épuisé, pére 
- lit; beaucoup. “ 


r# 


à Dames: 1er prix de cartes (82.00) ga- 
é par Milé Georgeline Bélanger (17 
sur 24); 2me prix (51.50), Mlle 
/ Prud'homme (16 parties sur: 24) 
à détaillé avec Mile Marie Liban; 
prix. ($100) Mile -Anbette Ma- 
Mi 0e urties ver 28) qui a détatlié 
4 . |‘ #vec Mile E. Labelle et Mmes Alphon- 
\ te Lafond, Éa, Béla et É, Loiselle. 
‘Hommes: 1er prix (2.00) M. Jos.C. 
nets (17 parties sur 24) qui a 
avec M. Jos-N. .Senes; 2me 
… pris (9:69) M. Elie Renäud (16 par- 
sur 24). qui à détaillé ayec MM. 
A; Matier et Adélard Chénier; trol- 
‘slème prix (81 0) M. Victor BHélan- 
ep. vier 1922. Bienvenue à tous. 
Û M. J.-A, Normandeau, Z. Ber- 


HEURES DES OFFICES RELI- 
GIEUX A L'EGLISE DU 
SACRÉCOEUR DE 
WINNIPEG 


a —— 


des rues Ly et Ban- 
e. L'église pardissiale de 
e de langue fran- 
é la ville de Winnipeg. 
A 8870. 
Je Ré De Normandin, O.M.L, 
auré. R. P. W. Vézina, O.M.I, 
vicaire 


Meésses: le dimanche: 7 h. 30 
‘et 8 h, Grand'messe à 10 h. 30. 
Office du soir: Vêpres à 7 h. 30. 
sr x. sur semaine: &h. 45 et 


HEURES DES OFFICES RELI. 
y GIEUX À LA CATHEDRALE 
DE SAINT-BONIFACE 


M. l'abbé Jubinville, curé. 
Messes: dimanche: 6 b, 15, 
ques 9 h. et:10 h. 30. Vépres: 

." Pr, Messes sur semaine: 
15, 6 h. 46 et 7 b. 30. 
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Périté. pour 1922. 


Vlie, Notre-Dane de 


| 


Mlle DéGagné et M. G. Senécal. 


Les parties recommenceront le. jeu- 
di 12 janvier 1922, Bienvenue a tous. 


Georges L'EVEQUE, 
Organisateur des parties ce ëartes. 
a 
: SOUHAITS 
Le président de l'Union Canadienne 
prié messieurs les actionnaires, les 
administrateurs et tous les membres 
dé l'Union Canadienne Ge bien vou- 
loir acceptèr ses voeux de bonheur et 
de prospérité à l'occasion de la nou 
velle année. 


A L'HOSPICE TACHE 


Cette année, comme Îles années pré- 
cédentes, nos petites orphelines de 
l'Hospice Taché n'ont pas été oubliées. 
Ledr fête traditionnelle ü» l'arbre de 
Noël, qui a vu la salle comble d'amis 
sympathiques, a eu lieu le 28 décem- 
bre. L'abondance des piquets distri- 
bués à chacune démontre assez, cer- 
tes, le profond intérêt qu'elles inspi- 
rent. : 

Charmantes, ces enfants l'ont été en 
tout point dans les différentes saynè- 
tes et fantaisies marquées au rogram- 
me, Les toutes petites “vieilles” sur- 
toût, n’ont<lles pas dû revenir genti- 
ment sur la scène au signal des ap. 


” | plaudissements, prolongés ? 


Noug,ne savons, ma i0:, que louer 
1e plus ou des aptitudes ce ces en- 
fants, ou de la patience extraordinai- 
re des Soeurs qui ont à préparer ces 
séances et dont le résultat est mer- 
veilleux. 

8x Grandeur Monseigneur-l'Arche- 
vêque brésidait, et un nombreux cler- 
gé qui l'accompagnait prouvait ainsi 
l'intérêt porté à toutes ces fillettes 
privées des joies de la famille, sur- 
tout à cette époque de l'année où le 
cercle des affections se resserre da- 
vantage. , 

Après distribution faite des surpri- 
ses, Monseigneur dit un mot tout pe 
ternel à ces enfants, en même ‘temps 


L'OCCASION du Nouvci An nous sommes 

heureux d'offrir à notre clientèle nos sin. 
‘cètes remerciements de tout l'encouragement 
accordé au cours de 1921 et nou lui offrons 
nos meilleurs souhaits de bonheur et de pros- 


4 


re mme, rate 


BANQUE D'HOCHELACA | 


les, Chortitz, “lufrost, Elie, Giroux, Grande-Ciairière, La 
Broquerie, La Sälle, Letellier, Lorette, Mariapolis, Niver- 


Otterburne, Ridgevike, 


Sainte-Agathe, Séinté-Anne, Saint-Boniface, SaintClaude, 
Saint-Jean-Bäptiste, Saint-Norbert, Saint-Pierre, Winnipeg. 


Prix de râfle (2 oies), gagnées par, qu'il ratifia leurs sentiménts dé .re- 


connaissance envers les bienfaiteurs 
de cette institution. Si les admirables 
Soeurs Grises croient devoir offrir, el- 
les aussi, des remerciements à ces 
mêmes bienfaiteurs, à quels homma- 
£es de gratitude n'ont-ellés pas droit 
en retour pour le bien .incpncevable 
qu'elles font au milieu de.notre popu- 
lation! 


La 


1m 
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ya eu réception; dimanche, aprés 


la grand'messe, et dans l'après-midi, 
de 2/à 5, par Sa Grandeur Monsei- 
æneur l'Archevêque. Le Jour des Rôis, 
Monseigneur l'Archevèque recevra les 
dames, 
x * ss 

Mercredi dernier, Mlle Marie-Antoi- 
nette Collin; professeur de piano, re- 
cevait ses élèves à son studio, 84, rue 
Dumoulin. Une trentaine d'élèves pri- 
rent part à cette réception. Les tables 
furent servies par Milles Françoise 
Prendergast et Oris Garbey, de Win- 
nipeg. M. Jack Gingras, accompagné 
de Mme Gingras, se fit entendre dans 
plusieurs morceaux de violon. 


* * * 


Toute épuisée. “J'étais toute épuisée 
et dans une condition nerveuse” écrit 
Melle Clara Belisle de Perrault, Ont. 
“J'allai chez un docteur et il me dit 
que j'étais anémique. Je suivis un trai- 
tement pendant toute une année mais 
cela ne me fit aucun bien. Alors j'al- 
lai chez un Docteur à Toronto, et 
fut traitée pendant une autre année 
sans résultat. Un ami me park alors 
du Novoro du Dr. Pierre et je com- 
mandai une bouteille d'essal., Après 
avoir pris trois bouteilles de cett 
grande médecine, je me trouvai t 
à fait bien.” Ce remède herbeux digne 
de confiance, force la digestion, et aide 
à créer un sang pur riche, et rouge, et 
reconstruit le système tout entier, Des 
milliers ont testifiés de ses mérites. 
Ce n'est pas une médecine de droguis- 
te: Des agents spéciaux le fournissent. 
Ecrivez au Dr. Peter. Fahrney & Sons 
Ce., 2601 Washington Blvd., Chicago, 
Hi. pour leur livret spécial et journal 
illustré contenant des informations 
très utiles. Ils sont envoyés gratuite- 
ment sur demande. 

Livrés exempi de éroîts au Canada. 


= ——— 2202 0 —— — 
Les bons mouvements ne sont rien 
s'ils ne deviennent de bonnes actions. 


— Joubert. 


RS Tonus dr pare coutes à nr 


GRANDE REDUCTION 


A l'ocension de mon retour, J'effre à ma clientèle les spéciaux suivants: 


Ces spéciaux sont pour Salüt-Bontface seulément 
Je m'eflerceral, comme par le panné, de donmer entière satisfaction 


GIBSON GAGE 


H. LEONARD, Gérant , 


Lévraison: 810% h. ni: 24 pui -8 à. pm. le samedi | 
CN AVE PROVENCHEN — Téléphone NI4T2 — SAINT-BONIFACE, Mon. 


Beurre de 
Patates—18 livres pour 
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. Pour hommes et jeunes gens, Régu | 


eh gs ges dépédins rennes penses 
pour gargoanets. Avec bande. 
‘et + Jeudi tANat raser en ce en REA dons dede nn nv 
en rat du Lee Régaiier: 3225. 
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Régulier: 8125, |. 
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Régulier: 


ts 


dif le vêtement .. ; 4... ere see Les Le de NS 5 1 bb * 
Paletots pour garçonnets. : #1160 et si076. Jeudi .... 796 
Bouffaftes pour per mr RTE hotsiel re 196 
Matkina#s: tout Régulier: 510.50. Jeudi .......... Fi a à 745 
sera à de qualité extra. Pour hommes. Jeudi: 1n " 

à paire. + cn EP bas POISSON ETES LS CES TE LITE PERTE ET \ 26 
ee Pour enfants. Jeudi: de paie RP AE | | 
S-puires DR ET. ee se pas ons peer atensessese 115 
Blocs mélodies, bloc une note. Jeudi: moitié prix ,..... 1.50 
Cravatès de haute re #2.25 à 45. Jeudi ..:....... 1.35 
Mouchoirs "poür dames, Réguller: $ pour 60. Jeüdi: chacun ... .19 
Voiles. Régulier:,#$1:00. Jeudi ..:.........,.:...............,. 75 
Ruban moiré suisse. Largeur: 5 pouces. Jeudi: la verge ...... 59 
Casseroles, Régulier: $6.50. Jeudi ..............:.............. 3.96 
Tasse pour enfants. Placage argent. Régulier: $2.65. Jeudi .... 1.25 
Plateau à fotigère. Placage argent, Régülier: $4.50. Jeudi ...... 1.95 
Service. à thé. Régulier: $18.50, Jeudi .........,....,......... 10.00 
DEUXIEME ETAGE 7 

Robes pour dames. Satin taffetas et soie. Régulier: $19.75 à $26. 
RS PT DT ET DER 512.50 
* Pantouflos en feutre; Pour dames. Régulier: $1.50 à 92.25. Jeudi 95 
Guêtres en feutre noir. Pour dames. 12 boutons. Rég. $1.25. Jeudi .76 
. Bottines en feutre pour dames. Régulier: $2.75. Jeudi .......... 1.45 
Bas en coton mercerisé. Pour bébés. Régulier: 39. Jeudi ...... .26 
Robes en serge laine. Pour bébés. Régulier: $4.25. Jeudi ....... 2.95 
Bonnets en soie. Pour bébés, Régulier: $1.95 à $2.50. Jeudi ...... 95 


Costumes ‘pour bébés. Trois morceaux. Rég. $3.76 et 94.85. Jeudi 2.965 


Caleçons pour dames. Flanetté doublée, Régulier: $1.95 à $2,50. 
DM asie us cs no ne secte conselsn usa 1,35 
Robes pour dames. Régulier: $18.50 et $20. Jeudi ........ n.0 1112.95 
Costumes:tailieur uois pour, dames, Régulier: $45 à $65. Jeudi. .26.00 
Costumes pour dames. Garniture de fourrure. Régulier: 975 à 
885. Jeudi .,.....,.,0 9 à + «0 ne mm + me ee mn 120 U,..4..86.00 
Chapeaux en velours” id # 11. FE RCE ou Ds 
POS Ml 15.42. 2. een student ds auude tan sed 5005 


Chandails désasso: 
- Jeudi 


vos 


Ferme le samedi 


SACRE-COEUR 


Dimanche prochain, à 8 h. 30, dans 
la salle paroissiale, aura lieu un 
grand concert boucane. A ce concert 
se fera l'élection des officiers de la 
Société Saint-Jean-Baptiste pour l'an- 
née 1922. Un joli programme sera 
exécuté. 


& * * 

Nous vous faisons un dernier appel 

de venir à la séance comique donnée 

par les jeunes gens du Cercle Porte- 

lance. Si vous ne pouvez pas venir le 

4 janvier, venez le À La pièce sera 
répétée. 


a 
UNE BONNE ACTION 


\ 

La Ligue des Dames Auxiliaires de 
la Great West Veterans’ Association, 
Branche centrale des Réservistes fran- 
çais, doùnera une grande partie de 
cartes, le jeudi soir, 12 janvier, dans 
les salles de la G.W.V.A., Edifice Lon- 
don, rue Main, No 430. 


Il y aura un joli programme must 
is .de magnifiques prix et un déli- 
cieux souper, 
La côtisation sera de 25 sous. 


En disant que cette partie de car- 
tes est donnée pour augmenter le 
fonds de secours de la Ligue, qui aura 
tant à donner pour aîder ses nécessi- 
teux cet hiver, il est certain que les 
salles seront combles, Car les coeurs 
£&énéreux, tout en accomplissant une 
bonne action, y trouveront plaisir et 
satisfaction. - 

Donc, rendez-vous tous, le jeudi 12 
janvier, à 8 h. 30 du soir, à l'édifice 


‘London. 

.Ces parties de cartes auront lieu 
| tous les deuxième et quatrième jeudis 
| de chaque mois pour entretenir les 
bonnes et agréables habitudes que se- 
> ces charmantes et charttables ré- 
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| Poélé en acier. Carré. Jeudi : ge an | 
. Cuisinière. Acier. Régulior: 828.50. Jeudi...,,,.,.,2, MERE 
_ Siis Régulior: 99.75. Jeudi .:....:.............,. pe ve a84 ah 2 ed MU 


. 456 


| Pneus d'auto. Antidérapant. (Non-Skid). Régulier: #14.50. du. .1276 


# 


QUATRIEME HTAQù 


à eme) Cine Müshladl dssnmnsts Régulier! $55. 


Jeudi ..... UT CELL CRT TPE EE EP EE EEE EEE ERP ...#40.00 
3 gramophones Cabinet légèrement endommagés. Régukier: 347.50. 
NN RER AR A EE EN PP OR CPAS Le r.187.60 
Archets de violon.  Légèrement tadommagés Jeudi: moité 
MID ed na e SEE Cut dois venu pee 45e VUS 9 $125 et 187 . 
Artitles étampés. Régulier: 31.50 et 5175. Jeudi ..:.::...,,.. #8 : 
Nappes pour goûter. Régulier:: $176. Jeudi ................... 160 
Serviettes pour réception Régulier: 66 et 85. Jeudi !.::°;,.... 49 
“Dessus” de table. Brodés. Réguler: $1.60. Jeudi” a HOT Eds o 0 0 « 98 
Simili-velours de couleur, Jeudi: la verge ....... PLP PPEREETE 1.25 
Sole “pussy willow” blanche. Régulier: #450. Jeudi: la verge.. 2.95 
Peluche à robes. Régulier: 95.75. Jeudi: la La. EN TE 3.95 


Couvertures Uniôÿ. Blanches. Régulier: 98.25. Jeudi: Ja paire nes 
Couvertüres. Modèle indien. Réguber: 86.96. Jeudi 


Draps ourlés, Jeudi: la paire 
Couyrepieds Marseilles. Jeudi 


Nappès de, table, Damas irlandais. Jeudi 
Grosse toile. Régulier: 20 ‘la verge. Jeudi 
Grosse toile quadrillée. Unicr. Régulier: 88. Jeudi: 
Coton à longues fibres. Régulier: 25. Jeudi: 
Nansouk. Réguller: 35, Jeudi: la verge 
Shirting “Union” rayé. Régülier : 86. Jeudi: 


CINQUIEME ETAGE 


"Marquiseite pour rideaux, Régulier: 57, Jeudi: 
Suisse. Régulier: 
Tapis anglais Velours sans couture. Jeudi ....... PEER ALTO EE 
deux verges. Régulier: 


Paneaux de porte. 


Linoleum imprimé Largeur: 
carrée: $1.06. Jeudi 


Pupier peint, (Convient pour les chambres du premier étage. J. 
86.75. Jeudi: 
Brosses à kalsomine. Régulier: $115 et $1.35. Jeudi 
$10.50 à $14.50. Jeudi 


SIXIÈME ETAGE 
#41. Jeudi 


Teinture-vernis. Réguler: 
. Peintures à l'huile. Régulier: 


»- 


“Couches”. Grandes. Régulier: 
Totlettes. Régulier: 9$1%60 Jeudi 


Buffets. Finis noyer satiné. Régulier: dd Los és sauna 


Fauteuils et bel Tapissés, Chaise: Rég. 437.50. Jeudi . , 
' "opus Bécuiieit VIS. Jon: 1.1 fs rérei .:83.26 
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$3.75 et $4. Jeudi ..... ar, 
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CANADA 


“AUX GLACES POLAIRES"”. . 


Une lettre de France nous apprend 
que le premier dix mille du livre du 
R. P. Duchaussois, O.M.I, “Aux Gla- 
ces Polaires”, est épuisé. On fait ac- 
tuellement un second tirage. 

Nos lecteurs peuvent se procurer 
cet intéressant récit deg missionnal- 
res de l'Ouest à nos bureaux. Franco: 
$1.40. 


M. J.M. BESSETTE COMPARAIT 


M. J.-M. Bessette, ancien président 
de l'Adanac Grain Co., arrêté à Buffa- 
lo, Etats-Unis, pour avoir fraudé les 
chents de cette compagnie d'une s0m- 
me de plus de $80,000, a été ramené à 
Winnipeg par la police canadienne. 

| 11 a comparu devant ie tribupal la 
semaine dernière et a demandé un 
ajournement de huit jours. 


————2 2-0 —— 
EN VOYAGE DANS L'OUEST 


M. Eug-J. Dufresne, gérant du 
Comptoir Agricole, est actuellement en 
voyâge/ d'affaires à Vonde, @ask. 

do 2-2 + — 
PARTIE DE CARTES DE L'UNION 
METISSE 


L'Union Métisse donnere une gran- 
de partie de cartes, le 8 courant, à la 
salle Lavoie. De jolis prix seront 
donnés aux gagnants Bienvenue à 
tous. 

L 
re cf mme 

L'ELECTION DE SPRINGFIELD 


M. Hoey osi élu 


A A Le 


résultat de l'élection dans . Spring- 
field. M. Hoey, fermier, est élu. Ila 
obtenu 5,779 votes contre M. Mohoy, 
libéral, 4,382, et M. Sutherland, con- 
servateur, 2,234, 

Il n'y aurait pas eu de votation dans 
deux bureaux, et dans un autre on 
n'aurait ouvert le bureau de votation 
que de 6 heres du soir à 9'‘heures. 


a 
UN TERRIBLE OURAGAN 


1! y a 31 tués et de nombreux blessés 
et d'énormes dégâts. 


La Nouvelle-Orléans, 28 déc. — Tren- 
te-et-un morts, des vingtaines de bles- 
sés et d'énormes dégâts, tels sont les 
résultats d'une tempête qui s’est abat- 
tue sur la partie orientale de l’Ar- 
kansas, et a ravagé le Mississippi et 
Ha Louisiane. D'après les dépêches 
reçues des districts ravagés, presque 
tous les fils télégraphiques ont été 
abattus et les communications sont 
très difficiles. 


Le village de Spencer, dans la Loui- 
siane, à environ 15 milles de Monroe, 
a été presque entièrement rasé et il 
y a-eu sept personnes de tuées. 
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La vie est un temps d'épreuve dont 
la mort est le dénouement et l'éter: 
bité la sanction-—Cardinal Luçon. 

Depuis que la Croix s'est dressée 
sur le Golgotha, souffrir est le métier 
des grandes âmes,—Sainte Thérèse; - 

Je m'attends à tout de Dieu mon 
créateur, que j'aime de to mon 
coeur.—Ste Jeanne d'Arc. 

1 faut vivre entre deux oreillers, 
l'oreiller de notre propre misère et 
l'oreiller de la confiance en Dieu. — 
Saint François de Sales. 

11 y a des moments où l'on voh avec 
la clarté de l'évidence qu'il faut tout 
faire pour Dieu et ne rien faire qué 


M. Pytris o daoné, Jnuil Sénior, 10 rural Loufs Veulllot. 


Dent ll 


Quand on ne croit à rien, on À 


prêt à tout faire.—Victor Hugo. 


La 


* BEAVER BRAND 


TABAC HACHE 


de Tabac 


h in Maison de Gros bien connue | | 


Lavoie & Cie 


25-27 Dumoulin 
St-Boniface Man 
Tél, N:1293 


POUR 1922 


Etes-vous quffsamment proté- 
gé au can où votre coinmerce 


ou votre pésidence séraient in- 
cendiés? spécialisons dans 


les assürätiées conÛre l'incendie. 
Consuktez-nouys avant qu'il soit 
trop tard. 


“ 


ÉL  . 


